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PARC DES LAURENTIDES
(MR) — Effectuant l'envolée
vers Montréal a bord d'un mo-
nomoteur Cessna 175. la docto-
resse Thérèse Brosse qui vient
de donner une série de neuf
conférences à l’Université du
Québec à Chicoutimi a dû subir
les aléas d’un atterrissage
d'urgence dansle parc des Lau-
rentides, hier après-midi, à
cause d’une visibilité devenue
absolument nulle. L'avion 

qu'elle occupait, piloté par un
Chicoutimien dont l'identité
n’a pu être confirmée. s'est en
effet posé sur la route 175, à la
hauteur du kilomètre 163. non
loin de l'Etape.
Le pilote et le Dr Brosse s’en

sont tirés absolument indem-
nes; la femme de science a en-
suite été reconduite à Québec
par un bon samaritain, et elle
devait s’envoler en soirée pour
la France.

(Un monomoteur se pose
sur la route du parc

Quant au pilote. il a garé son
appareil dans une entrée de
chemin forestier. et devait re-
décoller aussitôt que la tempé-
rature le permettra, probable-
ment ce matin.

La doctoresse Thérèse
Brosse est ancien chefde clini-
que cardiologique de la faculté
de médecine de Paris, et est
spécialisée en sciences biologi-
que et physique.  
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par Mario Roy

JONQUIERE — Le curé de
Saint-Jean-Eudes. Théodore
Lebeuf, a été ligoté, bousculé.
attaché à une chaise. la tête en-
fouie sous une taie d'oreiller.
par des cambrioleurs qui ont
fait main basse sur une somme
d’environ $1.000. vers 2h30 hier.
au presbytère de la paroisse.

“Je n’ai pas eu le temps de
rien voir... Ils ont sauté sur moi
comme un chat sur une sou-
ris!...”. racontait, visiblement
secoué. celui qui était ainsi tiré
de son sommeil.

Au nombre de trois ou, plus
probablement. quatre, les cam-
brioleurs se sont introduits
dans l'immeuble par une fe-
nêtre du sous-sol. et ont dû en-

foncer quatre portes inté-
rieures avant de parvenir à la
chambre du prêtre. Dès lors. M.
Lebeuf était immédiatement
mis hors d'état de nuire, et on
obstruait sa vue avant de lui
faire ouvrir la voûte de sûreté.
contenant le produit de la
quête dominicale.
Le presbytère en son entier

était fouillé, avant que les in-
trus n'amènentleur victime au

\sous-sol et l’attachent à une 

 
MALMENÉ — Le curé Théodore Lebeuf a vécu une nuit de
cauchemar lorsque malmené par des cambrioleurs, dans la nuit
de iundi à hier.

Battu et volé
la nuit dans

son presbytère
chaise...

(Photo Réal Tremblay)

en l'avertissant de ne
pas bouger sous peine de faire
exploser une bombe reliée à
son bras!Ce qui devait évi-
demments'avérer faux.
Tout cela n'aura duré que

quelques minutes, selon l'abbé
Lebeuf. ‘Mais je suis encore
nerveux’. avouait-il, en fin
d'après-midi.
Nerveux, il semble que les

cambrioleurs l'’aient été tout
autant. eux qui n'hésitaient
quand même pas à porter cer-
tains coups. heureusement
sans gravité. au pauvre mi-

nistre du culte.
A la fin, les intrus prenaient

la fuite avec la voiture du
prêtre. en plus de celle avec la-
quelle ils étaient venus. Quel-
ques minutes plus tard. M. Le-
beuf réussissait à se défaire de
ses liens et alertait la Sûreté
municipale de Jonquière; l'en-
quête devait être amorcée par
le détective Yvon Martineau.
Fait étrange, le presbytère et

l'église Saint-Jean-Eudes ont
été visités par un intrus, entré
par effraction dans le temple,il
y a une semaine; rien n’avait
alors été volé. “J’espere ne ja-
mais revivre une chose pa-
reille”. concluait le curé Théo-
dore Lebeuf. WY

 

 

Publicité référendaire

Ottawa a commis un grave
accroc à la démocratie

— Denis Vaugeois

QUEBEC — (PC) S'il faut se
fier aux approximations du mi-
nistre québécois des Affaires
culturelles. M. Denis Vaugeois.

le gouvernement fédéral a dé-

pensé plus de $3.000.000 en pu-
blicité pendant la campagneré-
férendaire.

Le ministre a tenu à préciser
que les dépenses du gouverne-
ment d'Ottawa avaient été parti-
culièrement élevées durant la
dernière semaine de la cam-
pagne.

“Le gouvernement federal

littéralement inondé les médias
et en particulier les stations de
télévision durant cette dernière
semaine. a-t-il dit. C'est un ac-
croc grave à la démocratie qui

devrait préoccupertous les par-

tis politiques québécois et cana-
diens.”.

M. Vaugeois demande donc a
Ottawa ‘de mettre surla table le
montant exact de toutes les dé-
penses encourrues en messages
publicitaires. panneaux  ré-
clames. dépliants. livres. bro-
chures et gadgets de toutes

sortes.”

Voyant dans cette masse de
publicité une arme nouvelle
“qui menace la démocratie”. le
ministre a ajouté qu'il était

maintenant sceptique sur l'uti-
lité de la loi pour mettre un frein
“à ces pratiques douteuses”

“Au niveau de la démocratie.
les moyens utilisés cette fois-ci
sont beaucoup plus raffinés et
beaucoup plus subtiles mais
aussi plus pernicieux. a dit le mi-
nistre. Pour rampre avec un pro-
cessus démocratique. on a at-
teint un raffinement profondé-
ment troublant.”
Des chiffres d'Ottawa
Sans avoir pu réunir toutes les

données qui permettraient d'é-
tablir clairement le coût de la
publicité fédérale diffusée du-

rant la campagne référendaire.
le ministère de M. Vaugeois a

quant même rendu publics les
chiffres suivants:

Pour l'acquisition de temps
d'antenne dans les médias élec-
troniques et d'espace dans les
journaux. Ottawa aurait deé-
pensé au moins $1.600.000. M.

Vaugeois estime aussi qu'il en a
coûté au bas mot $500.000 pour
produire les messages publici-
taires utilisés.

I! faut aussi ajouté à ces chi-

ffres. $100.000 environ pour dé-

Les procédures d'appel de
Dunn ont été acceptées
CHICOUTIMI (MR) — Les pro-

cédures d'appel entreprises par
Michel Dunn suivront leur cours.
La Cour d'appel a refusé. hier,
d'accepter la requête en rejet
d'appel logée par la Couronne.et
a ajourné au9 juillet toute déci-

sion à ce sujet.
La Couronne avait demandé

quesoit rejeté l'appel. parce que

la Défense tardait à produire

une plaidoierie écrite: selon Me

René Domingue qui occupait

pourla poursuite, hier, devant le

tribunal de seconde instance,les

délais prévus pourla production

de cette pièce ont été dépassés.

Dans ses représentations, le
procureur de Dunn, Me Louis-
Charles Fournier, a expliqué ce
retard notamment par l'affaire
de la saisie de documents au
Centre communautaire juridi-
que.affaire finalement tranchée
en janvier par le juge Yvan Mi-
gneault; par son implication
dans une autre cause de
meurtre, celle de Villeneuve, en
février; enfin par ses démélés
avec la justice péruvienne...

Les trois juges du tribunal

d'appel ont accueilli ces argu-
ments: et ajourné toute décision
au 9 juillet. en disant espérer la
production, d'ici cette date, des
documents en litige.
D'autre part, Me Claude Beau-

lieu, criminaliste de l'Aide juri-
dique de Chicoutimi. assiste do-
rénavant Me Fournier dans la
défense de l'avocat jonquiérois.
apprend-on.
On sait que Michel Dunn en a

appelé du verdict de culpabilité
de meurtre au second degré ren-
du contre lui en mars 1979 et qui
lui valait la prison à perpétuité.

fraver le coûts des panneaux pu-
blicitaires. $100.000 pourles de-
pliants publicitaires et $300.000
pour les brochures vantant les

merites du Canada.
D'après les chiffres actuelle-

ment disponibles. le gouverne-
ment canadien aurait investi

dans la région de Montréal.
$121.000 en publicité teléviséela
semaine précédant le référen-

dum. comparativement à $33.255
dans la semaine du 14 avril. soil
une augmentation de 264 p.c..

Pourlatélévision les données

recueillies sont basées sur une
extrapolation à l'échelle du Qué-
bec effectuée à partir des chi-

ffres fournis par le Bureaudere-
cherche publicitaire.

Du côté de la radio. les don-
nées proviennent de la même
source. Quant aux journaux. les
données sont basées sur le pla-
cement publicitaire effectué
dans trois quotidiens et neuf
hebdomadaires.

Cette imprecision dans les
chiffres et les données recucil-
lies parle ministère des Commu-
nications, le ministre Vaugeois
en est bien conscient.

C'est pourquoi il insiste pour
qu'Ottawa rende publie ce qu'il
en a coûte au trésorfédéral pour
“inonder les québécois de publi
cité”,

Une arme nouvelle

Admettant que le gouverne-

ment du Québecavait été naif de

croire qu'Oftawa respecterait ia

loi limitant les dépenses réfé-

rendaires, le ministre Vaugeois

a précisé quede son côté le Qué-

bec avait considérablement di-
minué sa publicité dès le début
de la campagne.

Selon le ministre. il faudra
trouver pour l'avenir. des

moyens techniques pourcontrer
cette ‘arme d'un nouveau

genre” puisque la loi n'y par
vient pas.

 

MONTREAL (PC) — Une en-
quéte devrait étre institué sur
les circonstances qui ont en-

touré. la semaine dernière. a
l'ex-pénitencier Saint-Vincent-
de-Paul. une tentative collec-

tive de suicide que les gardiens

auraient réprimés en utilisant
des gaz lacrimogènes.

LOffice des droits des déte-
nus (ODD). affiliée à la Ligue
des droits et libertés. demande
en effet au Solliciteur général

du Canada et responsable du
système pénitenciaire. M. Ro-
bert Kaplan. d'instituer une en-
quête publique pourfaire la lu-
mière sur cet incident. notam-
ment sur la brutalité dont au-
rait été victime peu auparavant
l'un des sept détenus ayant
tenté de s'enlever la vie. M.
Réal Brousseau.

Selon M. Jean-Claude Ber-
nheim. porte-parole de l'ODD.
lors de son transfert une se-
maine plus tôt de l'institution
Leclerc. un pénitencier a sécu-
rité moyenne. à l'institution La-
val, à sécurité maximale. Réal
Brousseau aurait été assailli
par des gardiens voulant ‘lui
rappeler sa participation à une
prise d'otages ayant eu lieu en
1976”.

Il faut mentionner que M.
Brousseau avait quitté l'institu-
tion Leclerc pour aller visiter
sa famille lors d’une sortie tem-
poraire. peu de temps avant
d'être transféré,dit-il. S'il avait
été juge apte à quitter Leclerc
pour visiter les siens. pourquoi

\\ireprocher un geste qu'il a 

(A‘St-Vincent-de-Paul

Tentative
collective
de suicide

posé il v a quatre ans dans un

pénitencier à sécurité maxi-

male considéré commel'un des

pires au Canada””
L'ODDcroit que les sept dé-

tenus. qui étaient tous en-
fermés dans des cachots isolés
(le “trou”, ont décide collecti-
vement de se suicider à l'aide
de lames de razoir,

Auparavant. ils avaient en

vain formulé certaines de-
mandes. dont celle de rencon-
trer le directeur responsable
de la sécurité. M. Bergeron.

Rappelant certains faits
troublants avant entouré le
décès de M. Serges Desgagné.
survenu au même endroit le 9
mai 1979. M. Bernheim se de-
mande s’il faut conclure que les
directives pénitenciaires per-
mettent de gazer des détenus
ayant tenté de se suicider.

“N'y aurait-il pas lieu d'agir
plus humainement? Etait-il né-
cessaire de gazer ces détenus?
La sécurité était-elle à ce point
en danger?”

Selon les renseignements ob-
tenus a l'ODD. Réal Brousseau
aurait été le plus mal en point
lors de la tentative collective
de suicide survenue le 26 mai
dernier. son état nécessitant
une hospitalisation immédiate.
“A toutes les questions qui se

posent. il faut des réponses pu-
bliques qu'il sera possible
d'obtenir seulement par une
enquête publique. dit M. Ber-
nheim. S'il n’y a rien à cacher.
M. Kaplan devrait mettre l’en-

bonjour
Météo
Ensoleillé avec passages nua-
geux.
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Peu d’espoir

à Belmoral
Les sauveteurs qui s'activent au
fond de la mine Belmoral voient

de jour en jour s'amoindrir les
chances de porter secours aux
mineurs survivants.
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Découverte

par radar
Un radar de la NASA a permis de
découvrirun immense réseau de
canaux mayas totalement in-
connu jusqu'à présent, fournis-
sant ainsi la réponse aux recher-
ches de nombreux archéolo-
gues.
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prévisions
MONTREAL (PC) — Prévisions du temps

au Québec pourla journée de mercredi et aper-
çu pour jeudi.

Abitibi-Témiscamingue: temps variable,
vents modérés, max. 16. Jeudi: ensoleillé puis
ennuagement.

Réservoirs Cabonga et Gouin, Pontiac, Ga-

tineau, vallée du Lièvre, Laurentides: ciel va-
riable, vents modérés du nord, max. 19. Jeudi:
généralement ensoleillé.

 

 

 

Québec, Beauce, Rivière-du-Loup, Mal-

baie: nuageux avec éclaircies, possibilité d’a-
verse, max. 18. Jeudi: ensoleillé avec passages
nuageux, venteux.

LAC-ST-JEAN, SAGUENAY, Mauricie,
parc des Laurentides: nuageux avec éclaircies,

possibilité d’averse, max. 17. Jeudi: ensoleillé
avec passages nuageux, venteux.

Rimouski, Matapedia, Baie-Comeau:
nuageux et brumeux avec quelques averses dis-
persées, max. 15. Jeudi: ciel variable, venteux.

Sept-lles, Ste-Anne-des-Monts, parc des
Gaspésie, Gaspé: nuageux et brumeux avec
quelques averses dispersées, max. 15. Jeudi:
ciel variable, venteux.

Basse-Côte-Nord, Anticosti: ennuagement
avec possibilité d’averses en après-midi, max.
Joe nuageux et averses dispersées. J  
dans le monde
 

 

TORONTO (PC) — Températures enregis-
trées dans quelques villes d’Amérique du Nord

et quelques endroits de villégiature.
Min. Max.

Vancouver 9 15

Victoria 7 15
Edmonton 11 14

Calgary 8 10
Regina 10 25
Winnipeg 3 24
Churchill -2 1

Toronto 15 21

Kinsgton 12 18
Ottawa 15 23   Montréal 13 23

marées
 

 

SEPT-ILES— La marée sera haute à 06h10

(2m.8cm) et basse à 12h55 (.5cm). Elle sera à

nouveau haute à 18h50 (2m.1lcm) et basse à
00h30 (.7cm).

PORT-ALFRED — La marée sera haute à

07h20 (5m.2cm) et basse à 13h45 (.9cm). Elle
sera à nouveau haute à 19h55 (4m.4cm).

CHICOUTIMI — La marée sera basse à

02h15 (1m.2cm) et haute à 07h35 (5m.0cm). Elle

sera à nouveau basse à 15h00 (1m.0cm) et we,
NG(4m.1cm).
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Réunion du comité consultatif de la loi 125

1 L'améenagement du territoire avant tout
par Claude Fortin

CHICOUTIMI (CF) — Municipa-
lités urbaines et rurales, membres des
nouvelles municipalités régionales
de comtés, devront vraisemblable-
ments’en tenir, au départ, à des préoc-
cupations qui concernent l’aménage-
mentdu territoire si elles veulent es-
pérertrouver un concensus de travail.

Le préfet de comté de Chicoutimi,
M. Elias Houde, a posé ce diagnostic
qui paraît rejoindre l’opinion des re-
présentants municipaux qui assis-
taient, hier soir, à Chicoutimi, à la pre-
mière réunion publique du comité
régional de consultation sur la loi
concernant l'aménagement du terri-
toire. M. Houdefait aussi partie de ce
comité, en compagnie du maire de
Jonquière, M. Francis Dufour, et de M.
Xavier Fortin.

Les inquiétudes ressenties par le
milieu rural à l'endroit de la loi 125

n’ont rien de nouveau, et on a encore

pu les percevoir hier soir à traversles

loi 125”.

interventions de quelques maires. Le
poids urbain, particulièrement dans
un secteur comme le Haut-Saguenay,,
où cette réalité a autant d’envergure,
inspire aux représentants ruraux une
attitude d’inquiétude et de suspicion.

M. Houdea opiné qu’il ne fallait
pas revenir sur les discussions sou-
vent très fortes, entre ruraux et ur-
bains, qui ont entouré l’établissement
des modalités d’application de la loi.
Celle-ci se trouve maintenant en
place, et le préfet du comté de Chicou-
timi croit qu’il! faut
semble la meilleure façon de vivre
cette expérience que nous propose la

“chercher en-

L'aménagement du territoire
constitue le seul! élément à caractère
obligatoire de la loi. En vertu de celle-
ci, les municipalités membres des

faits divers

MRC peuvent donner bon nombre
d'autres pouvoirs à ces organismes.

mais seulement si les membres sont
d'accord pourle faire.

L'établissement des MRC

A la fin de la présente année, les
municipalités régionales de comté de-
vront avoir remplacé les conseils de
comtés. Les nouveaux organismes in-
clurontles villes, en outre des munici-
palités rurales.

Le comité régional de consulta-
tion sur la loi 125 a amorcéhiersoir la
période d'information, qui aura pris
fin a la fin du mois de juin.

A l’issue de cette période, on abor-
dera la phase dite de découpage, au
cours de laquelle chaque conseil mu-
nicipal adoptera une résolution où il
définira son appartenance à la future
municipalité régionale de comté.

On formera ensuite des comités de
maires, qui auront pour mission d’ef-
fectuer un agencement de ces points
de vue, d'étudier le mode de représen-

 

 

Prisonniers

récalcitrants

DORCHESTER, N.-B.
(PC) — Trente-deux pri-
sonniers du pénitencier
fédéral ici ont refusé
mardi de retourner à
leur cellule après des
exercices dans la cour.

Dansla soirée de mar-
di, ils discutaient encore
avec le directeur du pé-
nitencier Gil Rhodes.

Un porte-parole du pé-
nitencier dit que l'on a
da tirer dans le vide
quand il a semblé qu’un
détenu allait essayer
d'ouvrir une porte de la
cour qui conduit aux cel-
lules.

On n'a rapporté ni
blessures ni dommages.
C'est la troisième fois

en ces dernières se-

maines que les détenus
refusent de retourner
aux cellules. La semaine
dernière. on a dù em-
ployer la force pour qu'il
les regagnent.

Quintuplés

LONDRES(AFP) — Une

jeune femme a mis au

monde lundi soir des quin-

tuplés (quatre garçons et

une fille) alors que ses mé-

decins l'avaient assurée

qu’elle attendait seulement

des triplés, apprend-on

mardi à l’hôpital de As-

hford. dans le sud-est de

l'Angleterre, où s’est dé-

roulé l'accouchement.

Les cinq nouveau-nés et

la maman Helen Ward, 28

ans, se portent bien et l’ac-

couchementn’a duré que 26
minutes, a précisé un porte-

au palais

parole de l’hôpital.
Mme Ward, déjà mère

d’unefille de 18 mois, avait

subi un traitement de ferti-

lité.

Neveu de

Carter arrêté

SANTA ROSA,Califor-
nie (AP) — Le neveu du
président Carter, Wil-
liam Carter Spann, a été
arrété mardi pour n’a-
voir pas respecté les
termes d’une libération

- sur parole. Selon des res-
ponsables, il est vrai-
semblable qu’il retour-
nera en prison.

M. Spann, 34 ans, a été
arrété apres que la po-
lice eut reçu les résultats
d’une analyse montrant
que le neveu du prési-
dent américain faisait
usage d’amphétamines.
Or, selon les termesdela
libération sur parole

qu’il avait obtenue pour
un vol à main armée en
1976, il lui était ordonné
de ne plus faire usage de
stupéfiants et d'alcool.

Cette dernière affaire
est intervenue trois
jours après que M. Car-
ter Spann eut été arrété
près de son domicile de
Santa Rosa. à 80 km au
nord de San Francisco.
pourivresse au volant.Il
avaitété remisen liberté
après avoir déposé une
caution de $325.

En ce qui concerne
cette toute dernière ar-
restation, il ne peut pas
être libéré sous caution.
M. Carter Spann est le
fils de la soeur du prési-
dent Carter. Gloria. Il
aime à se décrire lui-
même comme‘la brebis

de justice

galeuse” de la famille
Carter.

Crime

d’incendie

MONTREAL(PC) — Un

individu de 45 ans, Phi-

lippe Varin, reconnu cou-

pable d'avoir incendié son

garage, a été condamné,
mardi, à une peine de deux

ans et cinq mois de prison,
par le juge Jean-Guy Boi-
lard, de la Coursupérieure.

Varin, qui était incarcéré

depuis le prononcé du ver-
dict, a cependant décidé de
soumettre sa cause devant

la Cour d’appel et le juge
Albert Mayrand a consenti à
le remettre en liberté,

moyennant un engagement

de $15,000 par une tierce
personne.

C’est le 24 mars 1979 que

l'immeuble abritant le ga-
rage de l'accusé avait été in-

cendié, entraînant du même

coup des dommages de
$250,000, au 640A, rue Gor-

don, a Verdun. Varin était

passible d’une peine maxi-
male de 14 ans d’emprion-
nement.

En rendant sa sentence,le

juge Boilard a expliqué
qu’il ne pouvait faire

montre de clémence à l’en-

droit de l’accusé, car son

crime a été commis de sang
froid et fut minutieusement

préparé, sans compter

qu’en provoquant l’explo-
sion qui a déclenché l’in-
cendie, il a exposé ses voi-

sins à des dangers in-

croyables.

Cimetière en

faillite
MONTREAL (PC) — Si

une somme de $18,211,

due au Journal de Mon-
tréal pour de la publi-
cité, n’est pas récupérée,
le shérif Paul Saint-
Martin procédera, dès le
24 juillet prochain, à la
vente d’un cimetière dé-
signé sous le nom de
Parc commémoratif de
Montréal.

C’est à l'automne de
1977 que le cimetière
avait fait paraître une sé- .
‘rie d'annonces dans le
quotidien montréalais,
pour dire qu’il était “la
première et unique orga-
nisation au Canadaà of-
frir un service total”.
précisant que les inté-
ressés pouvaient trouver
‘tout dans un seul et
même endroit”.

Suivait ensuite une
énumération des ‘‘ser-
vices” offerts, tels cime-
tière (évidemment), jar-
din botanique. créma-
tion, chapelle, ‘*colom-
barium'’’, mausolée,
crypte, salons d’exposi-
tion et service religieux
sur place.

Mais il semble que
cette série d’annonces
ne fut jamais payée au
quotidien et son éditeur,
Québécor. obtenait juge-

ment en novembre 1978
pour forcer le Parc
commémoratif de Mon-
tréal à acquitter sa dette.

Depuis cette date. rien
n'est survenu et.au 2 mai
dernier, la dette.

comprenant les intérêts
et frais de cour, s'élevait
maintenant à $20.886.

Le shérif Saint-Martin
a précisé que la mise à
prix, pour la vente pré-
vue dès le mois prochain,
se fera au quart du mon-
tant de l'évaluation du
cimetière qui. atteint
$1.267.000.

tation dans la future MRC, d’en dési-

gner le chef-lieu et, si nécessaire, de
lui donner un nom.

Le comité de consultation a le
mandat de soumettre au ministre des
Affaires municipales un rapport de
cette consultation régionale et de sou-
mettre au ministre des Affaires muni-
cipales un rapport de cette consulta-
tion régionale et de soumettre des re-
commandations a partir desquelles
on émettra les lettres patentes.

Le président du comité, M. Xavier
Fortin, a invité tout le mondeà la col-
laboration dans la démarche vers la
formation des MRC,afin que ne soient
pas imposées arbitrairement les lit
mites géographiqueset la représenta-
tion au sein des conseils des MRC.

Au cours du mois de juin, le
comité de consultation tiendra une
douzaine de réunions d’information à
l’intention de la population, des
conseils municipaux et des orga-
nismes socio-économiques du
Saguenay-Lac-Saint-Jean.

 

Accident d’avion

13 personnes

périssent
YACUIBA. Bolivie la liaison Cochabamba-

(AFP) — Treize per- Tarija-Yacuiba et appar-
sonnes ont péri lundi tenait à la compagnie
dans un accident d’avion Lloyd Aereo Boliviana
survenu près de Yacui- s’est écrasé quatre mi-
ba, a-t-on appris mardi nutes à peine avant de se
dans cette ville boli- poser sur l’aéroport de
vienne située à quelque Yacuiba.
1,400 km au sud-est de La
Paz, près de la frontière trois hommes d’équi-

page présents à bord ontargentine. Jqui effectuait tous été tués.

Les 10 passagers et  
 

CHICOUTIMI (MR) —
L’autopsie pratiquée à
Québec sur le corps du
jeune Maxime Cou-
lombe. huit ans, de La
Baie, a confirmé la
mort par noyade du gar-
çonnet,fils du Dr Joce-
lyn Coulombe.

C’est ce qu'’indique
un rapport prélimi-
naire soumis à la Sû-
rete municipale de Chi-
coutimi. à la suite de la
tragédie survenue à la
piscine de l’école Do-
minique-Racine, de
Chicoutimi. le 29 mai
dernier.

Par ailleurs, le rap-
port de l'enquête poli- cière menée par le dé-
tective Marcel Caron

(Maxime Coulombe

L'autopsie confirme
une mort par noyade

ON

n’a pas encore été sou-

mis au coroner Fran-
çois-Xavier Brisson.
Néanmoins, celui-ci af-
firmait, hier, qu’une en-
quête publique serait
instruite dans les plus
brefs délais possibles,
avant la fin du mois de
juin, espère-t-il.

Il appert que les in-
formations recueillies
jusqu'à maintenant
confirment le fait
qu’une trentaine de
jeunes participaient à
cette baignade des
élèves de l'Ecole apos-
tolique: un seul sauve-
teur se trouvait sur les
lieux, alors que deux
surveillants devaient
habituellementse trou-
ver sur place.

 
 

 

 

Accusé de viol

CHICOUTIMI (MR) —
Invitée par un copain à
prendre un café à son ap-
partement. une femme

de 23 ans, de Chicoutimi.
affirme avoir été mal-
traitée. violentée. puis
violée par celui-ci, un
quadragénaire origi-
naire de La Baie.
Telle est l'essence du
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témoignage rendu par la
jeune femme.hier. alors
que s'instruisait le
procès de Jean-Noel
Clouston. formellement
accusé de viol. a la fin de
l'audience, la couronne,
représentée par Me Gra-
tien Duchesne, affirmait
avoir terminé sa preuve.
On avait en outre en-

tendu le témoignage du
policier-technicien Ro-
bert Lamothe. de la su-
reté du Québec: ainsi
que celui du frère de la
victime, qui demeure
avec elle. et qui. le 18
mars, voyait arriver sa
soeur en pleurs, en proie
à un violent choc ner-
veux.
Selon le témoignage

rendu par la jeune
femme, Clouston serait
allé la reconduire chez
elle après l'événement.
refusant toutefois de l'a-
menerà l'hôpital comme
elle le désirait.
Le procès se poursuit

demain. et la parole est
maintenantà la défense,
assumée par Me Léo
Godin.

Huit mois de

réclusion

CHICOUTIMI (MR) —
Reconnu coupable de
trois cambriolages dans
des résidences d'été du
lac Kénogami, Claude
Potvin, 37 ans, de la rue
Bocage à Jonquière, a

A

été condamné à huit
mois de réclusion. hier.
en Cour des sessions de
Chicoutimi.

Et ce, après que son
procureur. Me Claude
Beaulieu. eut fait défiler
devant la Cour les an-
nées malheureuses vé-
cues par le prévenu à
l’enseigne de l'alcoo-
lisme et des mauvaises
fréquentations... Des an-
nées sur lesquelles Pot-
vin a décidé de tourner
la page. puisqu'il sort à
peine d'une cure de dé-
sintoxication, et que sa
conduite s'est largement
améliorée, confirme le
procureur de la Cou-
ronne. Me Denis Vaillan-
court.

‘‘Si je devais tenir
compte de vos antécé-
dants judiciaires, vous
iriez droit au péniten-
cier'...” a tout de même
remarquéle juge Lucien
Larouche, avant de
rendre une sentence em-
preinte de clémence.
Potvin ade plus écopé de
$200 d'amende pour...
ivresse au volant!
Quant a cet autre indi-

vidu de 19 ans, de Jon-
quiere également, re-
connu coupable de vol
de bois (pour $1.000), ten-
tative de cambriolage à
la librairie du Réveil et
possession d'outils de
cambriolage, il devra
purger une peine de
deux mois de prison, en
guise de première

«

confrontation avec les
aspects punitifs du sys-
teme judiciaire.

Neuf chefs

d’accusation

ROBERVAL (MR) —
Accusé d’avoir tenté de
tuer trois personnes,
dont un policier de Cha-
pais, Pierre Pomerleau,

19 ans, a été envoyé à
l’examen psychiatrique
alors qu’il comparaissait,
hier, devant le juge Ber-
trand Gagnon de la Cour
des sessions de Ro-

 

 

  
  
  

d’aci

berval.

L’individu originaire
de Shawinigan, mais de-

meurant depuis un cer-
tain temps a Chapais, fait
face a neuf accusations,

dont trois de tentative de
meurtre, et d’autres d’en-

levement, de vol qualifié
et d’utilisation d’arme à

feu, en rapport avec des
événements survenus à

Chapais dans la nuit du
29 au 30 mai.

Selon les rapports de
police, Pomerleau aurait
alors désarmé l’agent
LucBoudreault, de la Sû-

VOUS CHERCHEZ UN BÂTIMENT
er de haute qualité
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reté municipale de Cha-
pais, pour ensuite tirer
dans sa direction. Il s’en
serait pris de la mêmefa-
çon à deux autres indivi-
dus, dont un hôtelier de
l’endroit.

Pomerleau était repré-
senté, hier, par Me Da-
mien Larouche, de Chi-
bougamau, alors que la
Couronne était assumée
par Me Paul Roy. 11 doit
revenir devant le tribu-
nal dans un délai de 30
jours, avec les résultats
de l’examen psychia-
trique.
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Les employés exigent le

versement de l’argent dû 
par Richard Hénault

CHICOUTIMI — Une
centaine d'employés des
Commissions scolaires
de Chicoutimi, Valin et
Baie des Ha! Ha!,
membres du Syndicat du
soutien scolaire du
Saguenay, ont manifesté
hier midi. en envahis-
sant les bureaux du
centre administratif de
la Commission scolaire
de Chicoutimi pour y
prendre leur lunch.

Le groupe de syndi-
qués voulait protester

contre le refus de la
commission scolaire de
leur verser le 30 juin, la
rétroactivité qui leur est
duesuite à la récentesi-
gnature d'une nouvelle
convention collective.
Selon le président du

syndicat qui compte 450
membres, M. Maurice
Chaput. la commission
prétexterait un manque
de personnel pour effec-
tuer les versements alors
mêmequ'elle a annoncé
l'abolition de 16 postes
le 30 juin.

Les Commissions sco-

laires Valin et Baie des
Ha! Ha! se seraient déjà
dites d'accord pour ef-
fectuer ces versements
au plus tard le 26 juin, ce
à quoi celle de Chicouti-
mi se refuserait pourles
raisons que l'on connaît.
Elle aurait d'ailleurs
avisé le syndicat que tout
ce qu’elle pouvait faire,
était de verser l’augmen-
tation prévue pourle ler
juillet tel que le prévoit
la convention collective
en cours, reportant le
versement de la rétroac-
tivité au mois de sep-
tembre.

Une rencontre avec le
directeur général de la
commission scolaire. M.
Jean-Jacques Hudon, a
eu lieu hier matin et ce

dernier aurait avisé les
dirigeants syndicaux
que la question serait
abordée en soirée. lors
d’une assemblée du
conseil exécutif et
qu’une réponse leur se-
rait faite dès ce matin.

Du côté du syndicat,
advenant une réponse

 
LES NORMES DU TRAVAIL — Des représentants de la
Commission québécoise des normes du travail ont donné hier
une conférence régionale d'information sur la nouvelle loi qui
régit certains aspects du travail en général, et celui des em-
ployés non syndiqués, en particulier. Sur la vignette: le direc-

Normes du travail

 

teur du bureau de la commission dans le secteur Lac-Saint-
Jean, M. Bertrand Boily; le directeur des affaires juridiques de
l'organisme, Me Normand Michaud; le directeur régional de la
CNT, M. Ghislain Tanguay.

Le nombre d'inspecteurs-enquêteurs
risque d'être notablement augmenté
JONQUIERE (CF) — La mise Celle-ci prévoit une protee-

 
MANIFESTATION — Une centaine de travailleurs
syndiqués, certains la pancarte à la main, ont en-
vahi les bureaux de la Commission scolaire de Chi-
coutimi, hier, pour protester contre le retard apporté

au versement de leur rétroactivité.

négative des autorités
scolaires. on envisage la
possibilité d'employer
des moyens de pression
plus vigoureux pouvant
même aller jusqu'à la
grève d'autant plus que
des négociations au ni-

veau local doivent
s'engager dans les pro-
chains jours.
Quant à la manifesta-

tion d’hier. elle s’est dé-
roulée de facon tout à
fait pacifique et les em-
ployés de soutien sont
retournés au travail à la

(Photo Yves Villeneuve) fin de l'heure du lunch.

 

Contre le syndicat CSN

Price réclame $1,6
million en dommages

JONQUIERE (CF) — La compa-
gnie Price vient de déposer une ré-
clamation en dommagesde $1.6 mil-
lion. en Cour supérieure. contre le
syndicat CSN de la Papeterie Ké-
nogami. et ses dirigeants. Ce geste
vient en réaction à la grèveillégale
qui paralyse cette usine depuis le
19 mai.

La réclamation touche le Syndi-
cat national des travailleurs de la
pulpe et du papier de Kénogami, la
Fédération des travailleurs du pa-
pieretde la forêt. quatre dirigeants
et quatre employés syndiqués.
Dans sa demande. la compagnie

soutient que l'arrét de travail il-
légal des 800 employés syndiqués
de la Papeterie Kénogamilui avait
fait encourir des dommages pour
$1.6 million au jour du dépôt de

l’action. hier.

Le président du syndicat de l’u-
sine Kénogami. M. André Trem-
blay. a soutenu hier que ce geste ne
faisait que démontrerla façon de la
compagnie de régler ses problèmes
à l'intérieur de l'usine.

En appel de l’injonction

Dans un autre communiqué émis

égalementhier. la partie syndicale

\fait savoir son intenton d'interje-
 

ON

en application de la nouvelle
loi québécoise sur les normes
de travail nécessitera une
augmentation significative du
nombre d'inspecteurs-

enquêteurs affectés à la

région, qui pourrait aller jus-
qu'au triple.

Des représentants de la
Commission des normes de
travail donnaient hier une
conférence régionale d’infor-

mation sur cette loi, en
vigueur depuis le 16 avril.

tion et un champ derecours
sensiblement accrus pourles
travailleurs québécois. non
syndiqués. d'où la nécessité
d'augmenter le personnel de
la commission. Sept inspec-
teurs-enquéteurs travaillent

actuellement au Saguenay-

Lac-Saint-Jean.

La plus importante amélio-
ration prévue par la loi
concerne la protection accor-
décaux salariés qui comptent
plus de cing ans au service
d'un employeur Ceux-ci dis-
posent maintenant d’un délai

Travailleur bénévole de l’année

ter appel de l’injonction émise
contre elle vendredi.

L'injonction. à laquelle la Cour
supérieure a donné un caractère
permanent, interdit essentielle-
ment aux intimés de faire de l’inti-
midation et de nuire à l'accès de
l'usine Kénogami.
Dans son appel. le syndicat sou-

tiendra que le jugement de la Cour
n'est pas fondé ni en fait, ni en
droit.

Négociations bloquées

La rencontre de négociation pré-
vue pour hier, entre la compagnie
et les représentants syndicaux des
usines d’Alma et de Jonquière. au-
ra été de courte durée.
Le syndicat a marqué son refus

d’entamer des pourparlers en l’ab-
sence du syndicat de la Papeterie
Kénogami.
La compagnie, de son côté, a réaf-

firmé son intention de ne pas envi-
sager le renouvellement de la
convention collective avec un syn-
dicat en situation d’illégalité.
Les 800 employés syndiqués de la

Papeterie Kénogami ont déclenché
un arrêt de travail spontané par
suite d’un différend avec la compa-
gnie sur des questions de suspen-
sions et d'horaires de travail.

Enseignants du Saguenay

Rejet massif des offres
par Richard Hénault

CHICOUTIMI — Reunis en as-
semblée générale hier soir, plus de

500 membres du Syndicat de l'ensei-
gnement du Saguenay ontrejeté les

dernières offres patronales dansune
proportion de 96 pour cent.

De plus. 95 pourcent d’entre eux

ont donné le mandat à leurs repré-

sentants syndicaux de déclencher

immédiatement une série de moyens

de pression.

- Avant le vote, le président du

SES, M. Léo Laberge avait réclamé

un vote à 100 pour cent “pour signi-

fier une fois pour toute. la volonté

des enseignants aux commissions

scolaires”.

Les enseignants avaient aupara-

vantsignifié aux négociateurs syndi-

caux qu'ils étaient allés trop loin

dams leurs concessions en ce qui a

trait à la “capacité” de l'enseignant

et ont radicalisé la position que de-

vra dorénavant prendre la partie

syndicale.

Onse souvient quelors de la sus-

pension des négociations vendredi

dernier. les négociateurs syndicaux
s'étaient dits d'accord pour aller en-
deça du statu quo en ce qui concerne
la capacité et donc d'en discuter. Or.
l'assemblée générale d'hier s’est op-
posée à cette position et a mandaté
ses négociateurs pour qu'ils repren-
nent les négociations mais sur la
base du statu quo en ce qui touchela
capacité.

Quant aux moyens de pression
qui seront déclenchés dès aujour-
d'hui, il s'agit d’abord d'un refus de
participation à toute discussion avec
les directions d'écoles et les commis-
sions scolaires ainsi que le gel des
notes.

Les représentants syndicaux au-
ront également l'opportunité de dé-
clencher “tout autre moyen d'action
jugé opportun en vue d’en arriver à
un règlementsatisfaisant”.

Enfin, les syndiqués présents à
l'assemblée d'hier soir ont pu ap-
prendre que les négociations locales
ont été rompuesplustôt dans la jour-
née sur le territoire Lapointe. En-
core là, les droits de gérance se-
raient au coeur dulitige.

 

de trente jours pourloger un

appel auprès de la Commis-
sion des normes du travail
dansles cas où ils jugent avoir
été congédiés sans cause juste
et suffisante.

Dans un certain nombre de
cas explicitement précisés, la
loi interdit également à l'em-

ployeur de congédier un em-
ployé. notamment par suite
d’un droit qui résultedelaloi.
poursaisie de salaire ou pour
cause de maternité.
La semaine de travail nor-

male passe de45 à 44 heures et
le temps supplémentaire de-

vient obligatoirement

payable au tarif régulier plus
50 p.c.

La loi inclut suivant cer-
taines conditions, deux ca-

tegories de travailleurs qui en
étaient jusqu'ici exclues: do-
mestiques et les travailleurs
agricoles.

Tout employeur contreve-
nant à la loi sera passible
d'une amendeaccrue variant
entre $200 et $500 pour une
première offense. Une réei-
dive lui coûtera entre $500 et
$3.000.

Près de 15 ans dans le domaine des
loisirs pour personnes handicapées

par Benoît Munger

ALMA — Ayant été

atteint de cécité tout
jeune, à l’âge de sept
ans. Roger Plourde a
vite compris, surtout
au cours de ses années
d'étude dans des insti-
tutions spécialisées,
l’importance des loi-
sirs pour les per-
sonnes handicapées:
les loisirs, croit-il.
constituent une façon
de les intégrerà la so-
ciété et de les
dégourdir.

C’est ainsi que M.
Plourde, qui a été
choisi vendredi der-
nier le travailleur bé-
névole de l’annéeà A|-
ma, explique son
engagement de près
de 15 ans dans le do-
maine desloisirs pour
personnes handica-
pées.

“Quand tu es coupé
de ta famille pendant
dix mois, explique-t-il
en parlant de ses an-
nées d’étude aux insti-
tuts Nazareth et Louis
Braille de Montréal.
la seule chose pourte

tenir loin de la dé-
pression, c’est le loi-
sir”.

Aujourd'hui âgé
de 40 ans, M. Plourde a
bien compris l’utilité
des loisirs puisqu'il
travaille bénévole-
ment dans divers orga-
nismes de loisirs de-
puis plusieurs années.

Ses premières expé-
riences de travail bé-
névole, il les vit en
Abitibi, après ses
études, au sein de
l'Institut canadien

pour les aveugles. En
1964. il revient danssa

gagnon et monette
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1:11
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région natale (il est né
à Saint-Henri-de-
Taillon) où il devient

directeur de la So-
ciété de bienfaisance
des aveugles du
Saguenay-Lac-Saint-
Jean. Responsable du
secteur d'Alma., il s'oc-
cupe principalement
d'organiser des sports
et des loisirs pourles
membres.

Aujourd'hui. M.

Plourde est toujours
actif à la Société de
bienfaisance en plus
d'être directeur du
Club des loisirs pour
personnes handica-
pées qui compte, dans
le comté. quelque 200
membres. Ce club
avait d'ailleurs été
choisi l'organisme bé-
névole de l'année en
1979. En 1976, il met

sur pied les Sentiers
verts, un centre de
plein air pour per-
sonnes handicapées
situé à Alma.

M. Camil Tremblay,
grand ami de Roger
Plourde également ac-

capé, est accordeur de
piano de son métier. Il
se vante d'ailleurs

d'être le seul accor-
deur de piano di-
plômé de la région

 
RECIPIENDAIRES. — Au centre, les deux personnes bénévoles de l’année
dansle domainedesloisirs à Alma, M. Roger Plourde du Club des personnes
handicapées, et Mme Gisèle Verreault, du Club Gymnasco, entourés des
conseillers Paul Morin, à gauche, et Nicol Tremblay, à droite.

ayant reçu sa forma-
tion à l'institut Louis
Braille de Montréal.

 

tif au sein de la So-
ciété de bienfaisance
des aveugles, tient à
souligner que ce der-
nier pratique plu-
sieurs sports: la nata-
tion, la pêche, la bicy-
clette, le patinage et le
ski de fond. Un peu
géné. M. Plourde pré-
cise qu'un organisme
comme celui du club
des loisirs “donne la
possibilité de se prou-
ver qu’avec de la vo-
lonté, tous ces sports
peuvent devenir pos-
sibles”.
Roger Plourde, qui

ne se considère pas
comme étant handi-
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PARASOL GRATUIT
AVEC L'ACHAT DE CET ENSEMBLE

Pourle jardin, table et chaises en érable. Fini naturel,
laqué blanc ou brun. Siège et $

dossier en nylon (100%). L'ensemble tel qu'illustré: 344
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1685, boul. Talbot, Chicoutimi,
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Ce fut une gigantesque opération de gaspillage
En faisant du maire Jean Dra-

peau le grand coupable du déficit
astronomique d’au-delà d’un mil-
liard de dollars des Jeux Olympi-
ques de 1976, à Montréal, la
Commission Malouf ne surprend
personne.

Elle prononce une condamna-
tion que les hommespolitiques, au

bertrand
tremblay

 

 

 

pouvoir à Québec, ont toujours di-
lué par précaution électorale.

Car, c’est l'importance démo-
graphique de Montréal qui fait et
défait les gouvernements, à Qué-
bec, et parfois même à Ottawa.

Or, des attaques envers un
maire qui a été publicisé par ses
concitoyens, même après les orgies
olympiques, pouvaient avoir des
conséquences suicidaires.

L'ancien gouvernement dirigé
par Robert Bourassa a émis un chè-
que en blanc, en espérant qu’une
administration aussi responsable
que celle de la ville de Montréal
n’en abuserait pas.

Le mécanismede surveillance
mis en place par Québec n'avait
qu’une autorité théorique. Il était
tenu dansl'ignorance.

Mais, lorsque les difficultés
s’accumulèrent au point de trans-
former le chantier olympique en
gâchis, dont l’ampleur compromet-
tait mêmela tenuede l’événement,
le maire de Montréal lança un SOS
à Québec.Et, c’est le gouvernement
qui évita la catastrophe.

Il faut toutefois en payer le
coût: les Jeux avaient été estimés à
$120.5 millions; ils en coûtèrent
$1.27 milliard, et ce sont les contri-
buables de tout le Québec qui
épongeront le colossal déficit du-
rant le temps d’une génération, au
moins.

Dans son rapport remis au gou-
vernement, le juge Albert Malouf
utilise une image pour illustrer
l’ampleur de l’extravagance géné-
rée par les Jeux: le coût de cette
initiative investi à 12 pour cent d’in-
térêt permettrait la construction à
perpétuité de 6,000 unités de loge-
ments, par année, valant $20,000
chacun.

Pourtant, quand il s’est pré-
senté devant la Commission Ma-
louf, le 3 octobre 1978, le maire Dra-
peau a répondu avec assurance aux

interrogatoires: ‘“...J’aime mieux
étre devant cette commission a
cause de ce que nous avonsfait qu’à
cause de ce que vous me demandez
d’avoir fait”, lança-t-il.

Et, chaque fois que le premier
magistrat de la métropole fut ap-
pelé à rendre des comptes,il impo-
sa son raisonnement aux ministres
et députés, tout en éblouissant la
galerie.

D'ailleurs, même les péquistes
qui dénoncèrentsi énergiquement
le gaspillage olympiqueà l’époque
où ils siégeaient dans l’Opposition,
ont vainement cherché, lorsqu’ils
furent portés au pouvoir, à termi-
ner, de façon modeste, la construc-
tion du stade Taillibert.

Après un examen approfondi
de la situation, le gouvernement
Lévesque a finalement autorisé —
malgré le contexte économiquedif-
ficile — la construction du toit mo-
bile, selon les plans tracés au dé-
part. Cette seule dernière phasein-
fligera une dette supplémentaire
de quelque $100 millions que de-
vront éponger tous les contri-
buables du Québec... mêmesi la
majorité, du moins dans les
régions-ressources, n’aura pas la
possibilité d’entrer bien souvent
dans le monument Drapeau.

Tous ces faits étaient connus,
avant la publication du rapport Ma-
louf, et pourtant, le 2 mai dernier,
au banquet de clôture du congrès
de l’Union des municipalités, à
Montréal, j'ai assisté avec le plus
grand étonnement à l’ovation
monstre d’un millier de maire,
conseillers et fonctionnaires, ac-
compagnés de leur épouse, à l’en-
droit de Monsieur Drapeau. Les mi-
nistres Guy Tardif et JacquesPari-
zeau, qui figuraient également à la
tribune d’honneur, ne mériterent
pas le méme accueil.

Comme si chaque maire, dans
la plus humble municipalité, avait
voulu manifester son désir de pos-
séder, à l’instar de son collègue
montréalais, le pouvoir de réaliser
ses rêves... en les faisant payer par
le trésor provincial.

Cette adulation rend le gouver-
nement prudent et adoucit l’accu-
sation d’“irresponsabilité” profé-
rée à l’endroit du maire Drapeau
par la Commission Malouf.

parole aux lecteurs
 

 

Le négativisme est nuisible
M. Bertrand Tremblay,
Editorialiste,

Le Quotidien,
Chicoutimi.

Monsieur Tremblay,

Depuis le 20 mai. le
choix des articles dans
‘‘Parole aux lecteurs”

est-il positif? Faudra-t-il

qu'on demeure négatif”
Pourquoi toujours être
agressif et se considérer
comme le ‘nombril du
monde”? Ces gens qui

mordent sans cesse les
autres. qu’apportent-ils

à la société? Sont-ils si
puissants face aux be-
soins des gens qui les
entourent? Qui sont-ils”

Se réconcilier
Le valeureux général

des forces indépendan-
tistes. et ses non moins

valeureux soldats ont. de
leurs talons sonores.

martelé notre sol durant
plusieurs semaines. et
tenté d’ériger un mur de
fleurs de lys. entre la
Belle Provinceetle reste
du Canada.
Aujourd'hui. nous.

Québécois fédéralistes,
venons de sceller le sort
de l'option séparatiste.
mais nous tendons la
main à nos adversaires
d'hier, pour étendre au-

tour du Quèbec, un ri-
deau de fleurs de lys.
léger, vaporeux qui lais-
sera entrer le soleil chez
nous, nous permettra

d'avoir une vue magnifi-
que sur l'extérieur. et à
travers duquel. on pour-
ra voir et entendre nos
incomparables trouba-
dours, pèlerins de la cul-
ture canadienne fran-
çaise jusqu'aux confins
de notre pays.
Et vive le Canada uni!

Marie-Paule McLean-G.

Jonquière,

Secteur Arvida.

Que font-ils? Si l'on en

Juge par leur phraséo-
logie pitoyable. leur poé-
sie dissonante. des
doutes planent en nos
têtes! C’est vraiment dé-
moralisant de lire cette
page écrite par des sans-
gêne et des ennemis de
la vérité qu’ils ont peur
de chercher et de
reconnaître.

1! est vrai qu'il se
trouve de l’ivraie au tra-
vers du bon grain; de
grâce, ne le laissons pas
manger par ces agressifs,
mal informés, entêtés,
pleins de leur petit moi
et conduits par la “folle
du logis”...

Rappelez-vous ce que
disait Bossuetde l'imagi-
nation: ‘… L'imagination
et l'intelligence s'’unis-
sent et s’aident ou s’em-
barrassent mutuellement
(..) Selon qu'on en use,
l'imagination peut gran-
dementnuire (...) L'expé-

 

 
rience fait voir qu'une
imagination trop vive
étouffe le raisonnement
et le jugement.”
Un conseil. en passant,

à ces écrivains d'un jour:
lisez “ETRE EFFI-
CACE” de Marc Hanot,
ce livre pourra vous
rendre plus réalistes!

A. Tremblay,
Chicoutimi.

Le 27 mai.

 

C'est en lisant la
Bible que l'on apprend
à connaître et aimer
Marie. Mais encore là.
il faut posséder la
bonne traduction. Celle
que je lis a été traduite
par le chanoine Cram-
pon. Et vous, chére ma-
dame. qui a fait la tra-
duction de la votre?
Selon saint Lue, 1. 46,

ce dernier ne dit pas:
Le Seigneur a jeté les
veux sur la ‘’BAS-
SESSE"”de sa servante,
comme mentionné dans
votre lettre. Saint Luc
dit plutôt ceci: ‘Mon
âme MAGNIFIE le Sei-
gneur et mon esprit
exulte de joie en Dieu
mon Sauveur. parce
qu'il a jeté les yeux sur
SON HUMBLE SER-
VANTE"”.
Lorsque nous réci-

tons le Symbole des
Apôtres. nous disons:
‘Je crois en Dieu le
Père Tout-Puissant… Je
crois en Jésus-Christ
SonFils unique. qui A
ETECONCU du SAINT-
ESPRIT. est né de la
VIERGE MARIE".
Chère madame, croyez-
vous que Jésus a été
CONÇU du Saint-
Esprit? Croyez-vous
qu'il est né de la
VIERGE MARIE? Vous
me direz que le Sym-
bole des Apôtres, ce
n’est pas la Bible. Mais
à Pierre qui confessait
sa Foi, Jésus a dit: “Je
\edonne les clefs du
 

( L’intercessi

   

a

Royaume des Cieux. et
ce que tu auras lié sur
la terre se retrouvera
lié dans les Cieux, et ce
que tu auras délié sur
la terre se retrouvera
délié dans les Cieux.”
(Matth. 16, 13-20)

Et c’est ce même Jé-
sus, alors qu'il était sur
le point de retourner
vers son Père, qui dé-
clarait aux onze dis-
ciples: “Tout pouvoir
m'a été donné au Ciel et
surla terre: Allez donc:
De toutes les nations
faites des disciples... Et
maintenant, moi je se-
rai avec vous tous les
jours jusqu'à la fin des
temps.” (Matth, 28, 18-
20)

Et ce que l'Eglise a
proclamévérité de Foi,
Dieu l’a sanctionné
dans le Ciel. Vous n'i-
gnorez pas, chére ma-
dame, qu'en 1854, Sa
Sainteté Pie IX pro-
mulguait le dogme de
l'IMMACULEE-

on de Marie rapporte à

CONCEPTION qui
oblige tous les chré-
tiens à croire que Marie
n’a pas connu le péché
originel. Quatre années
plus tard. à Lourdes, à
Bernadette Soubirous
qui lui disait: Belle
Dame, quel est votre
nom? “Je suis l'IMMA-
CULEE-CONCEP-
TION”, fut la réponse
de Marie. Comment ex-
pliquer que Marie au-
rait pu se reconnaître
“pécheur’”. comme le
laisse croire votre
lettre? Jésus n'a pas
permis que le CORPS
qui l’avait porté, celui
de Marie, connaisse la
corruption. Et Sa Sain-
teté Pie IX. par le
dogme de l'Assomption
de Marie, nous a tenus
de croire que Marie est
au Ciel avec son corps.

Vous semblez mettre
en doute la puissance
d'intercession de Ma-
rie! Lisez donc saint
Jean, 2, 1-12. Il nous dit

coup sûr D

  ce qui s'est passé aux
noces de Cana. Voici
brièvement ce qu’il
écrit: Marie s’était
aperçue qu'ils man-
quaientde vin. Et Jésus
de reprendre: ‘Femme.
laisse-moi tranquille!
Mon heure n’est pas en-
core venue.” Connais-
sant son fils, elle savait
qu'il ferait quelque
chose pour sortir le
maître de Ja noce de
l'embarras. Et elle dit
aux serviteurs: ‘Faites
tout ce qu'Il vousdira”,
et nous connaissons la
suite.
L'heure du premier

miracle n’était pas arri-
vée. mais sur les ins-
tances de Marie, cette
HEUREa été avancée.
Avez-vous besoin de
plus d'exemples de la
puissance d’interces-
sion de Marie?
Sa Sainteté Jean-

Paul Il disait, il n’y a
pas si longtemps: ‘‘Ma-
rie doit se trouver sur
tous les chemins de la
vie quotidienne de l'E-
glise.”
Marie. elle est notre

Mère et notre Média-
trice auprès de son fils
Jésus. Pourquoi n’au-
rions-nous pas
confiance en sa puis-
sante intercession?

Maurice Bergeron,
1168, Mgr-Racine,

Chicoutimi.
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Le mal qui conduit à tous les abus
Si nous reparlonsdela

crise de l’avortement au
Québec.ce n’est pas pour
amener la population
vers un débatstérile.
mais c'est plutôt pour
renseigner les gens dans
un sens positif afin
qu’une opinion juste et
mesurée conduise à des
prises de conscience
honnêtes plutôt qu'à une
acceptation passive du
mal qui conduit à tous
les abus.
Nous avons d'excel-

lents médecins et d’ex-
cellents soins, nous se-
rions injustes en ne sou-
lignant pas le bien que
font nos médecins et nos
travailleurs sociaux de
même que nos infir-
mièreset techniciens de
toutes sortes. Mais, il
faut tout de mêmeque la
population sache si c’est
le DROIT DU PLUS
FORT qui prime sur le
plus faible, si c'est le
clan des plus riches qui
règne sur les plus

pauvres dans le Québec
et au Canada...
Au moment où j'écris

ces lignes, le ministère
des Affaires sociales
examine la demande de
la Fédération des CLSC
pour obtenir a leur tour
le droit de faire les avor-
tements au Québec. Le
Dr Diane Corbeil. du
CLSC de Montréal-Nord,
dans une entrevue ré-
cente à ‘Femmes d’au-
jourd’hui”, (13 mai 1980),
a déclaré ceci: “Il ne fau-
drait pas faire de contra-
ception si on ne fait pas
d’avortements.…’ Et plus
loin: “Il faut vaincre la
résistance du corps mé-
dical...”
Depuis fort longtemps.

le ministre Lazure sou-
ligne la perméabilité des
médecins plus jeunes
qui exercent au sein des
CLSC. Une espèce de
confrontation est créée
entre les hôpitaux et ces
centres pourarriver à ce
que tout le corps médical

Le pays d’or
(Je tiens à préciser qu’il s’agit d’une ‘‘adapta-

tion” politique du Vasseau d'Or le célébre sonnet
d’Emile Nelligan.)

Ce fut un grand Pays,taillé dans l’or massif:
Un pays valeureux, aux talents méconnus:
Mais depuis les temps noirs d’une guerre
perdue.
Il errait dans un Doute profond et nocif.

adopte le plan ‘“Lazure-
Marois” qui a pour fin de
faire pratiquer tous les
avortements pseudo-
thérapeutiques à huit se-
maines de grossesse. Et
tant que tous nos méde-
cins n’obéiront pas can-
didementà ce projet pré-
ché par les techniciens
de la mort... on inventera
des conflits d'envergure
tel celui qui se situe pré-
sentement entre les
CLSC et les hôpitaux.
Dans quelques jours,

nous auronstrente CLSC
qui feront des avorte-
ments sur demandes
avec assouplissement
des critères d'accessibi-
lité. plus vingt “clini-
ques Lazure” qui vont
elles aussi à fond-de-
train, plus trois centres
de santé pour femmes, à
Montréal, à Québec et
Sherbrooke où deux mé-
decins y pratiquent des
avortements.

Et pourtant ‘LA
GLOIRE DE DIEU.
C'EST L'HOMME VI-
VANT"... Comme il est
facile d’être accueillant

ss  GS
pour la venue d'un en-
fant! Si dans le domaine
social les plus faibles
doivent être protégés
contre les forts, le sys-
tème social que nous
avons favorise les droits
du plus fort. En consé-
quence, nous deman-
dons à M. CLAUDE
RYAN,chef de l'Opposi-
tion officielle de revoir
la motion présentée par
M. Camil Samson, de
l'appliquer. d’aborder
une législation en faveur
DU DROIT A LA VIE, de
créer une COMMISSION
D'ENQUETE sur les
abus dans ce domaine
provoqués par la dépé-
nalisation de l’interrup-
tion de grossesse et enfin
d'assurer un contrôle sur
les dépenses de l’assu-
rance-maladie. qui pro-
vient de tous les Québé-
cois.

Etiennette Pedneault, inf.,
Ville de La Baie, P.Q.,

Front commun pour
le respect dela vie.

Le 28 mai.

savoir dire
 

“Voi
Un lecteur me demandesi je n'ai pas fait une

ra”

Un beau jour, malgré tout, un Vent libérateur
Le voyant malmené sous l’Empire ennemi.
Souffla pour dénoncer les vieilles infamies
Qui lui barraient la route d'un futur meilleur.

Ce fut un pays d'Or, dont les flancs diaphanes
Révélaient des trésors que les méchants pro-
fanes,
Anglais, Piastre et Pouvoir ensemble ont dé-
vastés.

Mais qu’a-t-il répondu a la grande Question?
Qu’a doncfait le Québec, près de la liberté?
Hélas! Il a sombrédansl’abime du Non!

Jean-Pierre Morin,

faute d'étourderie, en utilisant le verbe ‘voir à" dans
une de mes chroniques. Pas du tout. M. Louis Gad-
bois, du Centre d'animation, de développementet
de recherche en éducation, de Montréal, écrit: “Les .
uns (...) verront au respect de la langue...” Cette
phrase est de moi et M. Gadbois medit: “Je croyais
incorrecte la formule ‘voir à”. Le verbe “voir” suivi de
la préposition “à”est bien dansle dictionnaire. Dans
le Dictionnaire des difficultés de la languefrançaise
d’Adolphe Thomas,le sens de ‘voir à"est clair: “Voir
à signifie: faire attention à,veiller à. Exemple: Voyez
à nous faire un bon déjeuner. Dans ma phrase on
pourrait remplacer ‘verront au respect” par “veille-
ront au respect”. C'est ‘voir à ce que, et ‘voir après”
qui sont incorrects, mêmesi on les entend dans la :
langue parlée. 

Le 25 mai.

 Le 29 mai.

1452, des Maristes,

Chicoutimi.
 \  Louis-Paul Béguin

Office la la langue française
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Marceau répond
aux accusations

de Vaillancourt
JONQUIERE (CF) —

Le député de Jonquière
aux Communes, M. Gilles
Marceau, soutient qu’‘il
est absolument faux et
injuste’ de prétendre
qu'il a lié l'acceptation
des projets du pro-
gramme fédéral d'em-
“plois d’été à l'issue du ré-
férendum. De son côté,
son collègue à l’Assem-
blée nationale, M.
ClaudeVaillancourt, qui
avait porté des accusa-
tions en ce sens. a af-
firmé détenir les
preuves de ses avancés.

Dans une missive ex-
pédiée hier aux media
d’information, M. Mar-
ceau écrit qu’il a plutôt
informé les promoteurs
que la décision concer-
nant les projets pré-
sentés leur serait
communiquée après le
référendum, ‘dans le but
de ne pas les influencer
dans leurs décisions”.
Dans une contre-

attaque à son collègue de
l’Assemblée nationale,
M. Marceau ajoute: “M.
Vaillancourt veut jouer
à l'honnêteté et à la mo-
ralité, mais il n’est pas
en mesure de lancer la
premiére pierre, puis-
qu’il a lui-mêmepayé un
orgue à des gens du troi-
sième âge et a fait parve-
nir des subventions à
d'autres personnes quel-
ques jours avant le 20
mai.”

De l’inconscience

M. Vaillancourt a indi-
qué qu'il avait effective-
ment remis une subven-
tion au club d'âge d’or
d’Arvida, pour l'achat
d’un orgue, mais qu’il
s'agissait d’un chèque du
ministère du Loisir et
non d’un paiement per-
sonnel.

“Il faut être incons-
cient ou insouciant pour
lancer de pareilles accu-
sations à l’endroit d’un
collègue sans vérifier s’il
s’agit d’un chèque per-

sonnel ou du gouverne-
ment”, a commenté M.
Vaillancourt.

Le député a précisé
que 47 autres orga-

nismes sans but lucratif
de son comté avaient re-
çu des subventions au
cours du même mois.
Celles-ci. a-t-il dit, s’ins-
crivent dans le cadre
d'une initiative gouver-
nementale appelée
“Opération comtés”, qui
fait profiter, au mois de
mai de chaque année. ce
type d'organismes de
subventions.

il n'y avait pas de rai-
son de changer de mois
en 1980 parce que c'était
le référendum, de
commenter M. Vaillan-
court en substance.
Le député a par ail-

leurs réitéré les accusa-
tions qu’il avait déjà por-
tées contre M. Marceau,
selon lesquelles ce der-
nier aurait conditionné
l’acceptation des projets
d'emplois d’été au résul-
tat du référendum.

Il a affirmé détenir des
affidavits assermentés
de personnesqui avaient
présenté des projets,
auxquelles M. Marceau
aurait dit que leur ac-
ceptation dépendait du
résultat du référendum.
Il n’a pas voulu donner le
nombre de ces affidavits,
mais il a indiqué en pos-
séder plus de trois.

Il s’est dit prêt à les
rendre publics si le be-
soin s’en faisait sentir,
moyennant l'obtention
de l’autorisation des per-
sonnes concernées.

Les projets

M. Marceau a rappelé,

danssa lettre, l’accepta-
tion de 33 projets d’em-
plois d'été pour étu-
diants, pour une somme
totale de $380,699.
Le député a indiqué

que l'an dernier, le
budget accordé dans le
comté de Jonquière
avait été de $358,000.

Colloque portant
sur la formation

professionnelle
CHICOUTIMI (RH)

— Près d’une centaine
de représentants de la
région provenant de
divers secteurs d’acti-
vité et de diverses en-
treprises telles que
l'Alcan et les diffé-
rentes compagnies pa-
petières ainsi que l’U-
PA, participeront les
19 et 20 juin à Québec,
àun colloque organisé
par l’Association pro-
vinciale des commis-
sions de formation
professionnelle, sous
le thème ‘Pour une
formation profession-
nelle à la dimension
des besoins du mar-
ché du travail québé-
cois, les partenaires
sociaux s’engagent”.

De 10 à 15 adminis-
trateurs régionaux de
la Commission de for-
mation profession-
nelle doivent égale-
ment se rendre à ce
colloque qui pourrait
devenir annuel, selon
les désirs des partici-

pants de cette année.

En tout, près de
1,000 délégués du
monde du travail et
des affaires sont at-
tendus à Québec et
l’APCFP entend rece-
voir leurs avis sur ce
qu’ils attendent de la
formation profession-
nelle du travailleur
québécois.

Près de 1,500 invita-
tions dont 167 dans la
région, ont été en-
voyées aux éléments
les plus représentatifs
du milieu et c’est le
présidentde l’APCFP,
M. Emilien Lavoie, qui
ouvrira le colloque.

Il est d’ailleurs plus
que probable que M.
Pierre-Mare Johnson,
ministre du Travail et
de la Main-d'oeuvre,
assiste à une partie du
colloque auquel, fait à
noter, aucun fonction-
naire n’est admis à
participer.

 

PRIX:

S.V.P. ECRIRE A:
B.P. 122,

Montréal,
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EXCELLENT
COMMERCE
A VENDRE

Commercebien établi, situé au centre commer-
cial Place du Royaume, Chicoutimi.

Unique en son genre dans la région.

*38,000
Le prix inclut inventaire, aménagement, etc.

Ville Mont-Royal,

N.B.: Inscrire votre numéro de téléphone.  
 

Romuald Roy

  
  

 

    

   

  

  

   
338, des Saguenéens.

CHICOUTIMI
TELEPHONE:

549-3535  
115 cm

bles.

115 cm

pour vêtements d'enfants.

Bouclair, ord.: $5.99

LE METRE

   
115 cm

  

ture.

Bouclair
déjà escompté

  
  

  
sentement.

   

      
  

  

150 cm

Bouclair,

  

 

  
   

  
  
  

 

   
    
   
    

Coton
Holly Hobbies

MAINTENANT:

$499 |
LE METRE

100%coton, lavable a la ma-
chine, parfait pour couvertures
de lits d'enfants, ou garnitures

Coton imprimé
Grand assortiment. de couleurs
et de motifs en coton et mélan-
ges de coton et polyester, tous
lavables à la machine. Profitez
de cette offre pour votre cou-

100%polyester, lavable à la machine,
vaste choix de coloris et motifs parfait
pour robes, blouses, etc...

ord.: $5.99 LE METRE

 

Toute notre

sélection de

coton brodé

MAINTENANT

LE METRE

 

  
Jersey imprimé

MAINTENANT

$449
LE METRE

La maison

CHICOUTIMI (RH) — Les
«4s de divorce continuent à
dominer parmi le nombre de
dossiers traités par le Centre

communautaire juridique du
Saguenay-Lac-Saint-Jean.
Selon le rapport d'activités

1979-80 du directeur général,
Me Romuald Roy. les sept bu-
veaux du centreont traite 701

dossiers du genre au cours de
l'année comparative.nent à
682 l'année précédente
Au deuxième rang des

préoccupations des avocats
relevant du centre. on re-
trouve les causes d'endette-

ment qui ont atteint un total
de 486 maisil s'agit d’unedi-
minution sur 1978-79. puis-
qu'on en avait alors traité
597.
Quant aux dossiers traitant

de pension alimentaire, on
les retrouve au troisième
rang avec un total de 371, un

du tissu

   
   

 

  

Genre lin, popeline, goze, dobbies, lavable à la machine, agré-”
mentez votre garde-robes d'été '80, en ces tissus de coordonnés unis.
Choix de couleurs pastels, idéal pour robes, jupes, pantalons, ensem-

 

COMBATTEZ
.LINFLATION

   

  

 

  

    
   

       

 

   

 

   

$150

pu reahser Venez les voir des aujourd hu

Mercredi
Jeudi
Vendredi
Samedi

4,5, 6, 7
JUIN 1980

 

  

 

    

 

RIEN QUE

Velours cotele jersey hrocart satin coton soie crape dentelle des mtiers de
metres detissus BouClaivoustes otlre à $1 SO le metre Vous y trouverez des tuns

de pieces des modeles discontinueasetdes 80 hals à prix speciaus Que Nous avons

HEURES D'OUVERTURE:
Semaine de 9h30 à 5h30 p.m. Jeudi et vendredi,

9h30 a.m. à 9h00 p.m. Samedi, de 9h00 à 5h00 p.m.

4 JOURS
SEULEMENT

n: mbre considérablement
siperieur à celui de l'année
précédente qui avait éte de
197.
En fait, les bureaux régio-

naux ont traité 6,662 dossiers
de nature civile et 2,659 de
nature pénale au cours de la
dernière année comparative-
mont à 6,367 et 2,373 respéeti-
vement en 1978-79.

En ce qui concerne les dos-
siers d'ordre pénal ou crimi-
nel. tes cas les plus fréquents

sont ceux d'infractions
contre le droit de ‘propriété
gui en constituent 31.5 pour
cent tandis que ceux de
conduite de véhicule automo-
bile en constituent 15.2 pour
cent.

D'autre part, une proposi-
tion plus forte de dossiers ont
été traités parles avocats de
pratique privée cette année

où l'ont trouve le plus

grand choix de tissus de qualité…

au plus bas prix.
——. — WE"0000

BOUL TALBOT - QUEBEC :
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Lescas de divorce dominent
le nombre de dossiers traités

que l'année dernière et l’in-
verse se produit pour les avo-
cats permanents de la
commission. Ainsi, les avo-
cats de pratique privée ont
traité 22.7 pour cent des dos-
siers comparativement a 22.1
p.c. l'an dernier. Les seconds
en ont traité 66.5 p.c. alors
qu'en 1978-79, ils en avaient
traités 69.1 p.c.

Quant aux notaires, ils ont
traité le même pourcentage

de dossiers, soit 10.8 p.c.

Au total, la commission a
accordé 1.804 entrevuescette
année, comparativement à
13.248 l'année précédente
pour une augmentation de
l'ordre de 4.2 pour cent et
1.450 refus ont été en-

registrés, soit une proportion
de 13.5 pour cent. L'an der-
nier. on en avait refusé 14
pourcent, soit 1,421.
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> BOUCL AIR    

Collection coordonnée ‘‘Charter’’
GRAND SPECIAL:

Bouclair ord.:

$6.49 et $6.98

le mètre

115 cm

fants

LE METRE

115 cm

$299
le mètre

 

Choix incroyable de
broderie, pour robes

de mariée, pour blouses
Bouclair Ord.:

$3.27 a $29.98

le metre

Piqué
Holly Hobbies

100% coton, lavable à la ma- MAINTENANT
chine, partait pour couvre-lits
d'enfants ou vêtements d'en- 99

Bouclair, ord.: $8.99

LE METRE

Coton imprimé

LE METRE

Tissus noir et blanc
“Nuit et jour”

100% coton, lavable à la machine, un grand choix d'imprimés. Parfait

pour robes, blouses, jupes, pour dames. Tissus en grande mode pré-

Bouclair, Etait ord.:  $4.99le metre
  

 

150 cm

       
  

 

      

     

  
fait pour pantalons, jupes

     
    

50% polyester, 50% coton, lava-

ble à la machine parfait pour ro-
bes, blouses, jupes, etc.

Bouclaird, ord.: $3.98

MAINTENANT

$399
  
  

     

  

  

Toile tropical
Tissu pour complets, 65% polyester,
35% viscose, lavable à la machine,
grand choix de 33 teintes unies, par- 499

Bouclair, ord.: $6.49 le mètre

“Zircon”
MAINTENANT

LE METRE

 

  
LE METRE

         

 

MAINTENANT

LE METRE

om
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POULETS
URGELES

A ROTIR OU FRIRE.

CANADA CATEGORIE UTILITE

EVISCERES

   

   
2 À 31/2 LB

LIMITE
6 PAR
CLIENT

%  
HABITUEL .95 LB

    BOLOGNE
- CIRÉ

EN MORCEAUX—TAILLEFER

2A 10LB

 
 

   

DU QUEBEC,

CANADA, NO 1,

SAC DE 10 LB.

IAL!

EPERLAN

CRUS
SURGELES

 

LBPRIX SPECIAL!

BACON
DECOUENNE
C.Cs. - PAQ. 500 gPRIX SPÉCIAL!

| JAMBON
{ CUIT

MAPLE LEAF

    

  § PRIX SPECIAL!
     

 
OMMES

DE TERR
  

 

  

  

  MELONS
MIEL
DU TEXAS
GROSSEUR 10

PRIX SPECIAL!

MAIS
EN EPIS
DE LA FLORIDE
CANADA NO 1

PRIX SPECIAL!

RADIS
EN BOTTE
RECOLTE DU QUEBEC

      
  
  

  

      

PRIX SPECIAL!
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PAQUET

 

   
  

 

  
   
    
  

16 OZ DOUZAINE

LIMITE
6 PAR LIMITE

CLIENT 3 PAR
CLIENT

     
  

  

  

  
LIMITE LAVO
4 PAR
CLIENT CONT.128 OZ LIQ.

PRIX HABITUEL .99

LIMONADE
DOMINION
BLANCHE OU ROSE—SURGELÉE
CONCENTRE

 
 

  PRIX HABITUEL 2.09

ECONOMIE .80
PRIX HABITUEL .53

ÉCONOMIE .27  sre12v.0z00.

BOULETTES
DE VIANDE
AVEC SAUCE
CORDON BLEU

   
  

  
TUBE 150 mi  

  

SI UN ARTICLE VENAIT À MANQUER EN RAYON, DEMANDEZ
UN COUPONDE REMISE AU CHEF DE RAYON   

 

 
   

 

NOUS NOUS RESERVONS LE DROIT DE LIMITER LES QUANTITES
Prix en vigueur jusqu'à la fermeture le mardi 10 juin 1980 dans les Supermarchés Dominion suivants: 2 Placedu Saguenay, Chicoutimi—GALERIES JONQUIÈRE,700 Boul. St-François, Jonquière—CARREFOUR ALMA,

705 Avenue DuPont, Aima.

Les Supermarchés Dominion Limitée

    
    

PRIX HABITUEL 1.18

ÉCONOMIE .19 BTE15 OZ LIQ.

INSECTI
RAID
MAISON ET JARDIN
12.2 ONCES.

PRIX HABITUEL 3.49

ÉCONOMIE .50
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C’est sévere

par la-bas!

Un Egyptien, entrepre-
neur de travaux publics par
profession, vient d’ap-
prendre une mauvaise nou-
velle: la sentence d’un tri-
bunal de première instance
le condamnant à 1,617 an-
nées de prison vient d’être
confirmée parla cour d’ap-
pel d’Alexandrie.
Ibrahim El Sayed Morsi

avait construit plusieurs
immeubles à Alexandrie et
avait reçu des pots de vin de
462 personnes pour leur
louer des appartements.
Avec cette sentence, le

petit Ibrahim devrait théo-
riquementsortir de taule en
Pan... 3597. Pour ca, il lui
faudra une grande ‘“espé-  >
rance de vie”!

Les employeurs
étaient présents

Plus de trente employeurs,
des petites, moyennes et
grandes entreprises, tant du
secteur privé que public, ont
rencontré, il y a quelques
jours, les quelque 175 finis-
sants de l'école polyvalente
de La Baie aptes à accéder
d'ici quelques semaines au
marché du travail.
Plusieurs thèmes (types

d’emplois offerts par les en-
treprises, pronostics d’em-
bauche, salaires, sélection
du personnel et conditions de
travail) ont fait l’objet des
discussions.
Les étudiants ont pu saisir

l'importance d'une bonne
formation professionnelle
pour avoir accès au monde du
travail, les nouveaux emplois
étant rares et les employeurs,
plus exigeants.

aujourd'hui
 

 

 

John Vorster démissionne
de la présidence.

Mercredi, 4 juin 1980,
156ième jour de l’année.

Principaux anniver-

saires historiques:
— 1979: Démission du

président sud-africain

John Vorster dans le cadre

d'un scandale au sein du

gouvernement.
— 1974: Le bilan del’épi-

démie de variole dans l’E-
tat indien du Bibar s'élève
à au moins 10,000 morts.
— 1959: Les raffineries

et les plantations sucrières
possédées par les Etats-
Unis à Cuba sont expro-
priées.
— 1946: Juan Peron de-

vient président de l’Argen-

tine.
— 1936: Léon Blum

forme le Front Populaire.
— 1878: La Grande-

Bretagne et la Turquie si-
gnent un accord secret

pour contrôler la progres-

sion de la Russie en Asie

mineure.
— 1831: Le Congrès

belge proclame Léopold de

Saxe-Cobourg roi de

Belgique.

— Ils sont nés un 4 juin:
— George III, roi d’An-

gleterre (1738-1820).

— Rosalind Russel, ac-

e américaine (1912-  tric

 
Se rendre au travail

en bicyclette

Dans le cadre de la Semainede la bicyclette, l’Association
cycliste Roulavélo d’Alma invite les travailleurs et travail-
leuses à expérimenter aujourd’hui mêmela bicyclette comme
moyen de transport au travail.

Et en ce mercredi, pour ces mêmestravailleurs et travail-
leuses qui se seront rendus à leur travail en vélo, un pique-
nique est organisé à compter de midi sur le parc de l’église
Saint-Joseph.

Toujours dansle cadre de cette semaine spéciale, il y aura
samedi parade costuméeà bicyclette. Le départ s’effectuera à
10 heures au Creps et se dirigera vers le centre-ville pour se
démembrer aux environs de midi.

Aspen et Volaré

et la rouille

La compagnie Chrysler a
enfin précisé les modalités de
son offre aux propriétaires de
véhicules Aspen et Volaré des
années 1976 et 1977, qui
connaissent des problèmes de
rouille sur les ailes avant.

Cette offre consiste soit à
remplacer et repeindre les
ailes perforées, soit à rem-
bourser les propriétaires qui
ont déjà fait effectuer les ré-
parations visées parl’entente.
Les propriétaires

concernés doivent formuler
leur réclamation d’ici le pre-
mier novembre prochain ou
avant que 42 mois suivant la
date d’achat ne soient écoulés,

selon la date la plus éloignée.
L’offre s’applique aussi

bien aux premiers proprié-

taires d’Aspen et Volaré 19776
et 1977 qu’aux acquéreurs
subséquents.

 
Le Salon du livre

aura lieu encore

Même s’il laisse la prési-
dence de la Commission sco-
laire régionale Lapointe,
Louis Reid demeure toujours
très actif dans son milieu etil
vient de nousinformer que le
Salon du livre de Jonquière
se tiendra cette année, les 18,
19, 20 et 21 septembre.
Cet événement qui prend

de plus en plus d'importance
aura lieu, comme par les an-
nées passées, à la Salle Fran-
çois-Brassard du Collège de
Jonquière. i
A propos, le comité d’orga-

nisation est en pleine activité
et sollicite la participation
des exposants à ce grand Sa-
lon littéraire.

Les risques

des fritures

Comme le beau temps est
revenu et que durant la pé-
riode estivale, il arrive plus
souvent qu’on fasse des fri-
tures, il importe de prendre
de grandes précautions.

Car,

l’expérience a démontré que
les fritures sont la cause de
plusieurs incendies dans les
maisons d'habitation; à cha-
que occasion, il s’agissait de
graisse ou d’huile de cuisson
laissée sur le feu où l’élément
chauffant, sans surveillance.

N'utilisez pas d’eau pour
tenter d’éteindre le début
d’un tel incendie, cette ma-
noeuvre ayant pour consé-
quence d'en faire déborder
la matière combustible en

flamme, augmentant ainsi les
risques d’emprise de l’élé-
ment destructeur sur

d’autres matières combus-
tibles environnantes.

Comme moyen d'extinc-
tion, on conseille plutôt d’uti-
liser un large couvercle de
métal que vous placerez sur
le bain de friture en flamme
ou encore de faire l’utilisa-
tion de soda en poudre (la pe-
tite vache).

 
Opération

de rafraîchissement

Généralement, les boîtes aux lettres passent un hiver bien
pénible: lorsqu'elles ne sont pas solennellement en faction au
coin de la rue, c’est parce qu'il y a eu une bonne tempête, que la
déneigeuse est passée et lui en a mis jusqu’au cou ou l’a renver-
sée par terre. L'hiver, les boîtes aux lettres ont vraimentla vie
dure.

Ce qui fait que, les beaux jours revenus, il faut les
rafraichir! C’est justement à cette opération que Bertrand Si-
less est affecté ces semaines-ci. Et lorsqu’il aura terminé son
travail, Siless verra rouge puisqu'il a toutes les boîtes aux
lettres de Chicoutimi et de La Baie a peinturer!

Des chercheurs

vont en Espagne

Des chercheurs de l’Uni-
versité du Québec à Chicouti-
mi, collaborateurs de la So-
ciété de recherche sur les po-
pulations, Gérard Bouchard,
Christian Pouyez et Raymond
Roy, ont été invités à présen-
ter les résultats de leurs tra-
vaux dans le cadre de la
deuxième conférence inter-
nationale sur les ‘Data Bases
in Social Sciences and Huma-
nities” qui aura lieu a Ma-
drid, Espagne. du 16 au 20
juin.

On sait que depuis 1972, à
l'UQAC, une équipe interdis-
ciplinaire travaille à créer
un fichier informatisé de la
population régionale, pour la
période allant de 1840 à nos
jours.

Nouveau sport

à l’honneur

Visiblement, le sport de la
planche a voile est suscep-
tible de connaitre un succes
fulgurant au Saguenay-Lac-
Saint-Jean, les plans d’eaux
comme le lac Saint-Jean, le
lac Kénogami et le Saguenay
s’y prétant fort bien.
La plancheà voile, un sport

prenant origine dans celui de
la voile et celui du “surfing”,
est une nouvelle façon de
faire corps avec la nature.
Sans doute conscient de

l’essor éventuel de cette nou-
velle discipline sportive que
permet la vaste étendue du
Piékouagami, le service mu-
nicipal des loisirs d’Alma lui
a accordé la page frontispice
de son programmed'activités
pour l’été qui commence.
Le service des loisirs pré-

voit d’ailleurs, pour cet été, la
tenue de deux stages de six
jours pour ceux qui vou-
draient s’adonner à ce nou-
veau sport.

Seulement

à 9 heures

Alors qu’ils étaient ouverts
dès 8h30, le matin, les Centres
de main-d’oeuvre du Québec
ne seront désormais acces-
sibles à la population qu’à 9
heures, et ce, jusqu’à 16h30;
ce nouvel horaire est entré en
vigueur avec le débutde la se-
maine.
Le personnel sera cepen-

dant sur place dès 8h30, mais
jusqu’à 9 heures, il procédera
à du travail interne; on dit
dans un communiqué de
presse que ce nouvel horaire a
été instauré dansle but d’amé-
liorer l’efficacité des services
à la population.

 RENN

Bell Canada vient en aide à l'AQEPA

Dansle cadre de la campagne de souscription de l’Associa-
tion du Québec pour enfants avec problèmes auditifs, Michèle
Turcotte (à gauche), directeur commercial de Bell Canada au

La communication prépa-
rée par les chercheurs de l’U-
QAC porte sur l'aspect infor-
matique de leurs travaux et
veut illustrer les utilisations
très diverses auxquelles peut
se prêter un fichier de popu-
lation géré par ordinateur. région.

Saguenay-Lac-Saint-Jean, a remis un chèque au président de
la section chicoutimienne de l'organisme, Guy Dubé.

Ces deux personnes sont ici en compagnie de Martine et
Thierry, eux-mêmes enfants handicapés.

Le président Guy Dubé a précisé que l'argent recueilli
durant la campagne servira notammentà financer la recher-
che, afin de venir en aide aux enfants sourds et muets de la
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Projets accordés
pour $380,699

Le programme fédéral
d’emplois d’été, visant a créer
pour les étudiants des em-
plois grace auxquels ils pour-
ront accroître leurs compé- .

tences tout en participant à
des activités de valeur du-
rable pourla collectivité, a ac-
cepté, dans le comté de Jon-
quière, un total de 33 projets
pour une somme totale de
$380,699.

L’an dernier, lemontantac- .
cordé à la mêmecirconscrip- .
tion était de $358,000, ce qui
signifie pour cette année une
augmentation de plus de
$22,000.

 

 

Du jazz au rock

avec Orpheus

A compter de ce soir et jus-
qu’à samedi inclusivement,
Orpheus, un des groupes de : -::
jazz-rock les plus promet- :
teurs. visitera la région.
Ce soir, il est au Berlinois,

de La Baie: demain, ilseraau .…

bar Culbute, d’Alma, et le .
lendemain, il sera au cabaret . ..
Fer à Cheval, de Jonquière, .
pour terminer samedi sa +.
tournée à la Station. du sec-
teur Arvida.
Du jazz au rock en passant

par le funky, Orpheus s’im-
pose de plus en plus parmi
les musiciens les plus pro-
metteurs de ce style; Orpheus
est composé de quatre musi-
ciens du collège Berklee, de
Boston. où ils se sont ren-
contrés.

rendez- …
VOUS he

Alma Cn

Société de bienfaisance des
aveugles — Ouverture des
Sentiers Verts pour les fins de '
semaine de l’été (jusqu’au 17 ot
aout). Invitation aux per- Le
sonnes handicapées et leurs
amis. Programmation dispo-
nible à: Société de bienfai-
sance des aveugles, 20, Saint- vo
Joseph, Alma. Tél.: 662-2714 !
ou Projet loisirs pour per- '
sonnes handicapées, 530, Col-
lard, Alma. Tél.: 668-6951. 8

Filles d’Isabelle, cercle |-

Saint-Elzéar — Assemblée ce te
soir, à 19h30, sous-sol de l’é-
glise. R

 

 

consommé dans votre entou-
rage vous empêche de vivre
une vie normale, Al-Anon
peut vous venir en aide. Téls:
542-6785, 542-6612, 543-0594 ou
543-7787.

Fêtes du 25ième de la pa-
roisse Saint-Mathias Les fêtes -”
se termineront par une fête
champêtre le dimanche, 8
juin, à 13h00, sur les terrains
attenants à cette église. Ap-
portez repas.

La-Doré

Cours de périnatalité —
Nouvelle session débutera le
mercredi, 11 juin, pour les
femmes enceintes de La Doré.
Informations et inscriptions, = =
communiquez à: 679-5270. q

Saint-Félicien ï

Exposition artisanale —
Organisée par les Fermières,
les 7 et 8 juin.
Cours de périnatalité —

Nouvelle session débutera le
lundi, 9 juin, à Saint-Félicien,
pourles femmes enceintes de
Saint-Félicien, Saint-Prime et
Saint-Méthode. Pour informa-
tions et inscriptions, commu-
niquez à: 679-5270.
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Al-Anon — Si l'alcool ‘|
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Expropriation annulée

Alma contrainte
de corriger son tir
ALMA (BM) — L'avis

d'expropriation émis
par la ville d’Alma, en
mars dernier, à l'endroit
de l'entreprise Alma Ma-
tériaux pour l’acquisi-
tion des terrains néces-
saires au raccordement

. des rues Scott et Harvey
dans le cadre du pro-
longement du boulevard
des Cascades estnul.

C'est ce qu on dû
reconnaitre les
membres du conseil mu-
nicipal d’Alma dans une
résolution adoptée lundi
soir, au cours d’une
séance régulière du
conseil à laquelle assis-
taient une trentaine de
personnes.

Les membres du
conseil ont dû se ré-
soudre à prendre cette
décision après que l’en-
treprise eut contesté l’a-
vis d'expropriation al-
léguant qu’elle n’était
pas propriétaire des ter-
rains réclamés par la
municipalité.

Après
avoir vérifié on s'est en
effet rendu compte que
ces terrains apparte-
naient à M. Bertrand Col-
lard et non à Alma Maté-
riaux.

Commentant cette dé-
cision, le conseiller Mau-
rice Tremblay a déclaré:

“Je n'accepte pas qu'en
1980, avec tous les pro-
fessionnels qui nous en-
tourent,on soit obligé de
confesser une erreur
commecelle-là.”

Le conseiller"Jules
Gaudreault, pour sa part,
a indiqué que les
membres du conseil
avait décidé de chercher
d'où vient cette erreur
afin de trouver ‘‘qui
pourrait payer la note”

tandis que son confrere
Nicol Tremblay s'est dit
d’avis que ceux qui paie-
ront serontles automobi-
listes qui resteront pris
dans un bouchon en sor-
tant du rang Scott pour
aller prendre le boule-
vard des Cascades.

Cette erreur dans les
procédures d'expropria-
tion force la ville à aban-
donner. pourle moment,
son projet de raccorde-
ment des rues Scott et
Harvey en passant par
les terrains situés à l’ar-
rière d’Alma Matériaux.

Le conseiller Robert
Boivin a d'ailleurs pré-
senté un avis de motion

annonçant que le règle-
ment décrétant l’ouver-
ture du nouveau tronçon
du boulevard des Cas-

cades avec l’améliora-
tion de l'intersection
Harvey-Scott aillait être
modifié au cours d’une
prochaine séance.

Incinérateur

L'entreprise Alma Mé-
canic a obtenule contrat
de réparation de l’inci-
nérateur municipal.
ayant été le seul soumis-
sionnaire.

Il s'agit de tra-
vaux de $47.594 consis-
tant, entre autres choses,
à remplacer la structure
de protection métallique
empéchant les émana-
tions de particules dans
l'environnement: cette
grille n'avait pas encore
été changée depuis la
construction de l’inciné-
rateur. il y a environ sept
ans.

Le maire suppléant, le
conseiller Paul Morin. a
souligné qu'il failait s’at-
tendre à dépenser plus
tard autant d'argent
pour d'autres travaux
déjà prévus.

5 SEULEMENT

Mini-
- sécheuse

 
Tables de salon

(Bout et centre)

Etagère murale.
Fauteuils rembourrés.
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Set de salon.
(Quantités limitées).

Tête de lits,
39 po. et 54 po.

RABAIS JUSQU’A:
PRIX VARIES

110 volts

or et blanc.

Rég.: $209.00
SPECIAL:

Club de golf

Participation

conditionnelle
ALMA (BM)— Sila cor-

poration du Club de golf
Lac-Saint-Jean Inc. dé-
cide de relocaliser le
club de golf hors des li-
mites d’Alma, la munici-
palité se retirera du dos-
sier, s’abstenant même
de défrayer le coût d’a-
chat des terrains comme
on avait d’abord envi-
sagé de le faire.
Dans un communiqué

émis hier après-midi, le
maire d'Alma, M. Ga-
briel Fortin, indique que
telle est la décision prise
lundi soir par les
membres du conseil mu-
nicipal réunis en comité
général.
Par ailleurs, le spécia-

liste embauché pourétu-
dier la possibilité de re-
localiser le club de golf

dans le rang Melançon
croit qu’il serait beau-
coup plus dispendieux
de l’aménager à cet en-
droit plutôt qu'à Saint-
Gédéon. dans le rang des
Iles. Ce spécialiste M.
Marcel Notz, a remis son
rapport préliminaire
lundi soir. au cours
d’une réunion à laquelle
assistaient les membres
du conseil municipal
ainsi que des représen-
tants du Club de golf Lac-
Saint-Jean et du Conseil
économique d'Alma et
de Lac-Saint-Jean-Est.

Dans son communi-
qué. le maire rappelle
que c’est à la corporation
du Club de golf de déci-
der de l'emplacementfu-
tur du terrain de golf.

$2,5 millions

1
Stéréo
console
Marque réputée.

Valeur régulière

stéréo à chaînes
Lecteur 8 pistes.

 
Lot de

Haut-parleurs.
Marque réputée.

Valeur régulière
de $189.00 à $387.00
REDUIT JUSQU’A:

pour améliorer

le réseau routier

jusqu’à: $500.00

REDUIT JUSQU’A:

 
ALMA (BM) — L’é-

largissement de trois
cotes de la route du
parc des Laurentides,
le pavage de la route-
de 6.8 kilometres re-
liant Saint-André et
Métabetchouan ainsi
que l’asphaltage
d'une quinzaine de ki-
lomètres de rangs
constituent les princi-
paux éléments du pro-

gramme detravaux de

construction du ré-

seau routier que le mi-

nistère des Trans-

ports réalisera dans la

circonscriptions de

Lac-St-Jean en 1980.

Dans un communi-

qué émis hier. le dé-
puté Jacques Bras-
sard précise que ce
programme nécessite-
ra des déboursés de
$3,7 millions dont $1,2
million pour terminer
des travaux entrepris
l'an dernier et $2,5
millions pour de nou-
veaux travaux.

Dans le parc des
Laurentides, trois
côtes de la route re-
liant Hébertville au
boulevard Talbot se-
ront élargies: il s’agit
des côtes des Ecorces,
des Merisiers et de la
Sawine.
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0%
Quantités limitées.

ler’ a Nos aubaines|
Prenez votre decision avec

a carte-credit' Decision de Zellers
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209
e prouvent...tout commence par “2”!
PLACE DU SAGUENAY
BOUL. TALBOT, CHICOUTIMI.

Quantités limitées.
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  bte env. 5 Ib

 

 

 

 

ROTI D'EPAULE
PICNIC DE 78 C
PORC FRAIS +»

 

  

 

RÔTI DE SOC
DE PORC FRAIS

Ib
 

SCHNEIDER

BACON SANS
UENNE

co tranché 500 g 1 . 58

OLDE FASHION JAMBON
 

 

DESOSSE
SCHNEIDER P.A.M. 2-3 Ib Ib 3 . 08

SAUCISSES FUMEES

SCHNEIDER 11b 1 48
 

CUISSES OU MORCEAUX DE
POULET PANES

0s 3.7/9
frits/surgelés

SCHNEIDER

ROULÉS AUX OEUFS
À LA VIANDE
AVEC SAUCE
WONG WING

RIZ FRIT
à la chinoise

wa 1.99

wor 99WONG WING

 

JAMBON DÉSOSSÉ
prét-a-manger

RIELTRU
Style Québécois demi Ib 1 18

CRETONS

ws 1.28

 

RIBSZER

BOEUF FUME
tranché

RIEL
4 env. de 57 g 2.28

SAUCISSES
PORC & BOEUF

BOEUF MÉRITE

surgelées Ib 1 . 28

FILETS DE
GOBERGE
surgelés

LA MARINIÈRE …. 3.89

"we

      

  

LES PRIX ANNONCES DANS CES
PAGES SONT EN VIGUEUR
JUSQU'A LA FERMETURE _ DES
MAGASINS DE VOS MAITRES
ÉPICIERS SAMEDI PROCHAIN
LE 7 JUIN 1980, À 17H.

NOUS NOUS RESERVONS LE
DROIT DE LIMITER LES QUAN-
TITÉS. PAS DE VENTE AUX MAR-
CHANDS.

POIS VERTS
NO1&2
Canada de fantaisie
LE SIEUR

Boite 14 oz. Ç

JUS D'ORANGE
SUCRE OU NON SUCRE

ET JUS*DE
PAMPLEMOUSSE
NON SUCRE

FBI Cont. 32 oz. 85

   

AU CHOIX

RIPE
Canettes 10 oz.

Caisse de 24

 

 BOISSON GAZEUSE

 

 

          
BN     

   

  

ML

MAIS DORE ENCREME|
HARICOTS VERTS

OU JAUNES COUPÉS
Canada de choix

IDÉAL
Bte 19 oz.

 
 

 POUDING
PRET-A-SERVIR

LAURA SECORD 1 09

Paq. 4 x 502

a

 

(NETTOYEUR TOUT
USAGE LIQUIDE
citron et pin

rIDRZEiEu
Format 32 oz. 98:
PÊCHES EN DEMIES

 

SERVIETTES DE TABLE
ROWCRy
Catégorie de fantaisie 89

 

 

    
  

lanches

ve SWAN Bte 28 oz.

Paq. de 240's
- MOUTARDE

SERVIETTES DE PRÉPARÉE
TABLE
WHITE SWAN 48Ç rIOSEERU 48 Ç

\Paa. de 60's À (Pot 16 oz. Dp

VINAIGRETTE BISCUITS CÉRÉALES “SNACK PACK”
saveurs assorties

KRAFT
Bout. 500 ml. .

CARAMELS

KRAFT Sac 14 oz. 99;

BREUVAGE AUX
POMMES
ALLEN'S
POMMANDISE Bte 48 oz. (5 C

 

Pattes d'ours
Crème macaron

VIAU Sac 350 g.

Sos
VIAU Cello 200 g. 89:

ET “REQUEST PACK”
1.19 KELLOGG'S

Pag. 170 g. 95.

CORNICHONS NATURE, A

 

 

PETITS GATEAUX  L'AIL OU
DemiLune Vanille, POLONAIS
Demi Lune Chocolat,
Caramel
VACHON

. HABITANT
Boîte de 6's . Pot 24 oz

Se pa ; pas .

 

 

Alimentation

LATERRIERE Munger Inc.
Pe 6302, Notre-Dame

678-2235

ST-COEUR-DE-MARIE Ma
347-3194

rché B.A.N.C.O.
37, St-Joseph

ALMA
Le

Marché Benoît Lavoie
455, boul. St-Judes

662-3202

Marché

LA BAIE Benoît Simard Ltée
3671, boul. Grande-Baie

544-3368
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PAPIER
HYGIENIQUE LA FLORIDE

; : X
CREME GLACEE WHITE SWAN Produit des États-Unis

SAVEURS VARIÉES Pas,àrout Catégorie Canada No 1 Ib

riDREEieu
Cont. plastique 2 It.
   
      

      
      
   

  

 

CHAMPIGNONS ORANGES SUNKIST _
BLANCS Valence

Produit du Canada 99 Ç Produit des États-Unis

chop.
»

dz

CONCOMBRES POMMES
ANGLAIS ROUGES
gr 12 “Ida Red"
Produit de I'Ontario Produit des Etats-Unis
Catégorie Catégorie Canada
Canada No 1 68 ¢ de fantaisie

ch [|

 

  

  

3 lb

 

       

     

  

  

CRISTAUX À SAVEUR (NOURRITURE POUR ]
DE FRUIT CHIENS

3 saveurs assorties

(me, zeeDIÉ| [ES YOO
=- Boite 15 oz.

| RELISH SUCRE

NS
N°PÂTISSERIES
a  DANOISES

cannelle/raisin

 
 

 

 

; DÉTERGENT LIQUIDE fromage

1 [POUR VAISSELLE omme
NY SARA LEE

| Pot 24 oz. 85 Ç ‘| ROSEEu 38 Boîte de 7.75 oz
Cont. 1.5 It. s

RICHELIEU
 
 

     
   

       

   

    

      
    

  

 

 

  
 

 

: }
{ MARGARINE MOLLE ESSUIE-TOUT DE
. (Disponible
Ÿ au Québec seulement) 58 PAPIER 18

| DRE, ? WHITE SWAN
. Pag. 2 roul.Cont. a 1b » JC «J Pizza sus

champignons |! 08
CARAMEL AU BEURRE  RASOIRS SAVON DE an 1.69
FONDANT JETABLES TOILETTE FILET DE
KRAFT BIC Pag. de 5 89 ¢ ory Pag. 3's 1 . 09 SEBASTE
SOFTEE TOFFEE 89 RINCE-BOUCHE PURIFICATEUR D'AIR NICKERSON

Sac 10 oz Ç SCOPE SOLIDE ; Boîte de 16 oz. 1 . 69

CONFITURE AUX sousom. 1.04 "REAR.129 Jus D'oraNGE
 FRAMBOISES PURE CONCENTRE

KENT
Contenant de 12'» oz

DENTIFRICE SACS
TOUT-USAGE

KRAFT LISTERINE
‘ Bocal 24 oz. ? 29 ’ Pag. 4 x 76 ml. . ZIPLOC Paq. de 25's ¢

 

 

Alimentation Epicerie | Truchon &
Marché B.A.N.C.O. L he Ltée

CHICOUTIMI ImbeasitÀFils CHICOUTIMI GabyBoudreaultEnr. ST-AMBROISE 477, Simard ALMA 142,Sacré-Coeur ost— "549-7504 549-1430 | 672-4791 662-2390
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CONSTRUCTION — La maison unifamiliale en rangée est toujours populaire mais de moins en moins accessible. Le coût desterrains et des

infrastructures sontles principales causes de l'augmentation du prix de la maison.

Habitation

(Photo Le Quotidien)

Le schéma d'aménagement du

Haut-Saguenay propose plusieurs

mesures d'intervention
par Gilles Lalancette

CHICOUTIMI — Bien que les
municipalités de Chicoutimi.
Jonquière et La Baie disposent
d'un plan d'urbanisme qui
trace les paramètres du déve-
loppement domiciliaire, elles
devront. au cours des pro-
chaines années, tenir ‘compte,
dans l'élaboration de pro-
grammes reliés à l’habitation.
des problèmes relatifs au coût
du logementet à l'utilisation du
territoire.

Uneétude sectorielle prépa-
rée dans le cadre de la confec-
tion du schéma d’aménagement
du Haut-Saguenay propose dif-
férentes mesures d’interven-
tion en matière d'habitation.
dont plusieurs nécessiteront
l'implication, par la prise de
décision. des membres du
Conseil métropolitain du Haut-
Saguenay.
Réalisée parla firme d’archi-

tectes et d'urbanistes-conseils
Gagnon et Liszkowski de Jon-
quière, l'étude en question s'at-
taque prioritairement aux
moyens d'intervention ca-
pables de rendre le logement
plus accessible.
Toutefois, les solutions pro-

posées parla firme de consul-
tants ne sont pas cloisonnées

dans une structure indépen-
dante et, on estime qu'elles

 
LOGEMENT LOCATIF — Sans en faire une panacée au problème de l’accessibilité au logement, les consultants dansle cadre de l'étude sectorielle surl'habitation dans le Haut-Saguenay préconisent la poursuite de la construction d

HLM, ceux-ci étant les plus disponibles aux plus défavorisés.
e

vont servir à mieux structurer
le développement spatial de
l'habitation autant qu’à rendre
le logement plus accessible.
Essentiellement. quatre

thèmes regroupent l’ensemble
des recommandations de la po-
litique sur l'habitation dansle
Haut-Saguenay pourles 20 pro-
chaines années:
— le maintien en bon état du

logement existant:
— la promotion de modes de

gestion rendant l'habitation
moins coûteuse:
— la structuration du déve-

loppementrésidentiel en fonc-
tion des caractéristiques et des
capacités du milieu:
— la promotion de types d'ha-

bitation pouvantsatisfaire à la
fois les aspirations et la capa-
cité de payer des individus.

Portrait du
logement

Plusieurs types d'habitation
composent les 42,610 unités de
logement recensés dans le
Haut-Saguenay parStatistique
Canada en 1976. Ainsi. la mai-
son individuelle constitue 44.7
pour ceni du logement des mu-
nicipalités de Chicoutimi. Jon-
quière et La Baie en 1976.
Encore aujourd'hui, la firme

de consultants a constaté que la

maison individuelle reste po-
pulaire auprès des jeunes. Tou-
tefois. le prix étant pratique-
ment inaccessible, les jeunes
pensent à d’autrestypes d’habi-

tation.
Cependant, il est plus facile

de changerles lois que les men-
talités. C'est pourquoi on s'atta-
que à trouver des solutions
pour permettre à tout le monde
de combler ses désirs en ma-
tière d'habitation.

Dansla réduction du coût de
l'habitation intervient l’utilisa-
tion rationnelle de l’espace.
Ainsi. la première consé-
quence de l’étalement urbain
est la consommation de ter-
rains. De 1951 à 1976. la propor-
tion du territoire résidentiel
dans le Haut-Saguenay s'est ac-
crue de 249 pour cent alors que
la population n’a crû que de 49
pourcent.
Autre facteur: entre 1973 et

1976. le prix des infrastructures
pour les services municipaux
(égout sanitaire. égout pluvial.
aqueduc. pavage. bordure de
rue et éclairage) a connu une

hausse vertigineuse. De $60
qu'il était au pied linéaire. il
est passé à $160.
Dans ce contexte. la maison

unifamiliale isolée apparait
peu compétitive. Le lot stan-
dard (60 pieds X 100 pieds) si-
gnifie à toute fin pratique que

l'on affecte deux fois plus d’in-
frastructures à la construction
de la maison individuelle qu’à
la maison en rangée, et cing fois
plus que le logementfamilial.

Coût des terrains

Entre 1976 et 1978. le coût es-
timatif des nouvelles habita-
tions individuelles financées
aux termes de la Loi nationale
de l'habitation dans la région
métropolitaine Chicoutimi-
Jonquière s'est élevé de 18 pour
cent.

La principale cause de cette
hausse est la montée rapide du
coût du terrain qui a grimpé de
$2,864 à $4,755 soit une augmen-

tation de 66 pourcent.
Par conséquent, les consul-

tants estiment que la spécula-
tion foncière et la rétention de
terrains sont des jeux du mar-
ché qui contribuent à la hausse
du coût de l’habitation. S’il est
quasi impossible de les empé-
cher. il est nécessaire cepen-
dantde les décourager et de les
rendre les moins lucratifs pos-
sibles.

Dansl’esprit des consultants.
il ne s’agit pas de collectiviser
la propriété du sol, ni de faire
concurrence aux intervenants

privés, mais d’infléchir les ten-
dances spéculatives.

 

( Des efforts pour
~

conserver les

logements existants
CHICOUTIMI (GL) — S'il est

conservé intégralement. le
stock de logements existants
dans le Haut-Saguenay actuel-
lement répondra en 1996 à 75
pourcent des besoins de la po-
pulation en matière de loge-
ment.
Etant donné quece type d'ha-

bitation n’est pas soumis à une
poussée inflationniste ana-
logue à celle qui influence les
coûts de développement du
logement neuf, il y a lieu selon
la formede consultants Gagnon
et Liszkowski dans le cadre
d’une politique d'intervention
de diriger les efforts d'abord
vers la conservation du loge-
mentexistant.
Ainsi, l’étude sectorielle re-

commande aux membres du
conseil métropolitain la créa-
tion au sein des municipalités
de comités de contrôle qui ver-
raient à n’autoriser la démoli-
tion de bâtiments résidentiels
que lorsque justifiée.
De plus. on recommande la

création d'un fonds régional de
réhabilitation du logement par
l'instauration d’une taxe de 1
pour cent sur les valeurs loca-
tives. 

L’autre mesure la plus signi-

ficative concerne la réglemen-

tation de la qualité et de la salu-

brité du logementparla confec-

tion d’un code du logement

s'appliquant spécifiquement à

l'ensemble du Haut-Saguenay.

Gestion du développement

Un des moyens les plus effi-

caces pour créer une pression à

la base sur le coût du logement

consiste à soutenir les gestion-

naires du développementrési-
dentieli ne cherchant pas ou
cherchantà faire du profit avec
l'habitation.
Dans cette optique, la firme

de consultants recommande la
promotion de la construction
de logements locatifs mais aus-
si, et peut-être davantage. la
construction de logements de
propriétaires-occupants par
l'entremise de coopératives de
construction.
Sans toutefois en faire une

panacée au problème de l’ac-
cessibilité au logement, les
consultants préconisent la
poursuite de logements de type
HLM ceux-ci étant les plus dis-
ponibles aux populations défa-
vorisées.

 

CHICOUTIMI (GL) — A une
époque où la conservation des
terres arables et l’économie d’é-
nergie sont devenues des préoc-
cupations d'ordre économique
majeures, il est nécessaire d’in-
troduire des solutions pour ré-
duire l'étalement urbain dans
les municipalités de Chicoutimi,
Jonquière et La Baie.

Ainsi. l’équipe de consultants
dans le cadre de l'étude secto-
rielle sur l'habitation recom-
mande aux autorités des diffé-
rentes municipalités de mettre
de l'avant des mesures visant
principalement l'abandon du
“bungalow” au profit de la mai-
son individuelle à deux étages.
De l'avis de la firme d'archi-

tectes et d’urbanistes-conseils
Gagnon et Liszkowski qui a réa-
lisé l'étude, ce type d'habitation,
tout en jouissant de la faveur du
public, accapare moins de sur-
face de terrain, revient à un prix
moins élevé par unité de surface,
maintient une plus grande qua-
lité du logement et constitue une
ressource financière de pointe
pour les municipalités.
Par ailleurs, on recommande

L'étalement urbain

doit être réduit
la réduction de la superficie du
lot étalon desservi par l’aqueduc
et l'égout sanitaire à 403.2 mètres
(4,340 pieds carrés) soit un lot
d'une profondeur de 1.8 pieds
par une largeur de 47.2 pieds.
De cette manière. la superficie

du développement affecté aux
développements résidentiels est
réduite de 27.7 pour centet les
infrastructures s’y rattachant de
21,3 pour cent.

Densité

Au sujet du développementré-
sidentiel, la firme de consultants
recommande particulièrement
pour les municipalités de Chi-
coutimi et Jonquière de concen-
trer le développement dans le
quadrilatère formé parla rivière
Saguenay, la Rivière-du-Moulin,
la route 170 et la Rivière-aux-
Sables.
Concernant les maisons mo-

biles. les consultants préconi-
sent le développementde ces en-
sembles mais dans des parcs ré-
servés à cette fin, avec un maxi-
mum de 75 maisons mobiles par
parc.

(Photo Le Quotidien)
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200,000 présences en 1979
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Le Patro, une ‘‘petite université populaire”
JONQUIERE(GL) — Depuis 34

ans le Patro de Jonquière s’oc-
eupedes jeunes. Si, à l’origineil
était le seul organismedeloisirs
structurés, il s’acquitte aujour-
d'hui d’une mission éducative
dont l'objectif est une plus
grande démocratisation du
loisir.

Dans la région depuis six ans,
le père Gilles Gosselin est direc-
teur général du Patro de Jon-
quière. I! qualifie l’institution
de “petite université populaire”
car on y développe un type de
loisir axé sur la personne hu-
maine en tenant compte de ses

capacités.
On n’a pas idée du nombre de

jeunes qui ont fait un apprentis-

sage dans les murs du Patro.
Pour l'année dernière les chi-
ffres sont éloquents; 207,000 pré-
sences enregistrées aux acti-
vités, 36,918 personnes ont béné-
ficié des différents services, pas
moins de 1,500 individus jeunes
et moins jeunes fréquententl’é-
tablissement de la rue Saint-
Dominique chaque semaine.
Pour le père Gosselin c’est en-

courageant. “Le fait que les gens
participent aux activités pour un
prix symbolique ça compte sur-
tout que cette participation vient
confirmer l’objectif d’une plus
grande accessibilité au loisir”.
lance-t-il.

Comment définir au juste de
Patro de Jonquière? A cette
question, le père Gosselin ré-
pond qu’il s’agit d’une institu-
tion d'accueil qui intéresse les
jeunes à diverses activités mais
qui peut aussi combler un man-
que au niveau familial.

Selon le responsable du Patro
il est importantde faire prendre
conscience aux adolescents de
leurs acpacités. “C’est souvent
dans le loisir et le bénévolat que
se découvre le jeune”, soutient
le père Gosselin.

Philosophie duloisir

Avec la publication d’un Livre
Blanc par le ministère du Loisir,
de la Chasse et de la Pêche la
philosophie du loisir évolue pas-
sablement.De l’avis du père Gos-
selin, le Patro devient une sorte
de troisième voie, un nouveau
loisir communautaire favorisé
parles énoncés de politique gou-
vernemental.
Dans cette optique, le Patro de

Jonquière va s'impliquer davan-
tage dans son milieu. “Ce n’est
pas parce que nous ne sommes
pas présents dans le milieu mais
nous voulons élargir notre
champ d'activités. On atteint les
clientèles par groupes d'âge”,
avoue le père Gosselin.

Ainsi. au cours de l'été plu-
sieurs manifestations sont au
programme. On innove avec la
présentation le 24 juin de la
“Course des patriotes”. Un cinq
kilomètres de participation.
Puis. le 12 juillet ce sera la des-

cente de la Paissagoutchitchi. Il
s’agit du nom de la Rivière-aux-
Sables en Amérindien. C'est un
autre dix kilomètres de particpa-
tion. Même chose le 13 juillet
avec un autre 10 kilomètres au
Lac Kénogami.

Evidemment, le père Gosselin
a énuméré une foule d’autres ac-
tivités accessibles aux jeunes et
au moins jeunes durant la pé-
riode estival.
Dans cette optique, le père

Gosselin déclare que le Patro est
unevéritable “polyvalente fami-
liale de loisirs’. En fait, on y re-
trouve autant de jeunes que d’a-
dultes et autant de jeunes gar-
çons que de jeunesfilles.

La jeunesse

Pourle père Gilles Gosselin, la
jeunesse jonquiéroise, comme
celle du Saguenay-Lac-Saint-
Jean d’ailleurs, est exception-
nelle.
“Le jeune de chez nous est

spontané et réservé à la fois. Il
s'implique fortement dans
toutes les activités qu’il entre-

prend et il se révèle énormé-
ment’, affirme le directeur géné-
ral du Patro de Jonquière.
Auparavant dans la région mé-

tropolitaine, le père Gosselin a
constaté que l’accueil au Sague-
nay-Lac-Saint-Jean est formi-
dable. À ce sujet, il déclare: “Ici,
le degré de l'accueil est inverse-
ment proportionnel au degré de
température en hiver”.

Evidemment, le religieux
fonde beaucoup d'espoir dans la
jeunesse du fait qu’elle est res-
ponsable. D'ailleurs, elle a une
personnalité propre et fière se-
lon le père Gosselin.
Aujourd’hui, le Patro de Jon-

quière est unique dansla région.
Les responsables ontla ferme in-
tention de s’acquitter encore
longtemps de leur tâche.
Toutefois, le père Gosselin

n'hésite pas à mentionnerla col-
laboration de tous les bénévoles
qui travaillent à faire survivre le
Patro.
Evidemment, il parle de la

Ville de Jonquière qui, de plus
en plus collabore avec les res-
ponsables de l’institution. “Les
autorités municipales ont
compris que le Patro a un rôle à
jouer. On est profondément
convaincu de la nécessité d’un
tel organisme.Il fait parti de la
vie quotidienne’, déclare le
père Gosselin.

Le bénévolat, la marque de comme

 
ANCIENS — Le président actuel de l’Association des Anciens Ar-

thur Guay estime que le bénévolat est toujours la marque de

commerce de l'association. Cette année, c’est le 25ième anniversaire
de l’Association des Anciens du Patro de Jonquière.

,
(Photo: Yves Villeneuve)

à à

JONQUIERE (GL) — Le Patro
de Jonquière. c’est avant tout
une ambiance, un climat, un es-
prit, un accueil personnel, un
service d'entraide, une mise en
route vers demain. C'est ce
qu’ontvécu les Anciens du Patro
et ils ont bien l'intention que le
tout se perpétue.

1980 marque le 25ième anni-
versaire de fondation de l’Asso-
ciation des Anciens du Patro de
Jonquière et le président Arthur
Guay est plus enthousiaste que
jamais.

La marque de commerce des
Anciens est le bénévolat. ‘“De-
puis 25 ans que nous faisons du
bénévolat et j'estime que c'est
pour une bonne cause car le Pa-
tro existe encore aujourd’hui et
nous y sommes pour quelque
chose’, affirme le président
Guay.
Le 8décembre 1947, le Patro de

Jonquière est fondé. Il s’agit de
l'aboutissement du travail du
père Jean Paquin et des frères
Lucien Paquet, Roland Miller et
Léger Darveau. €
Pour sa part, l'Association des

Anciens du Patro de Jonquière

est fondée officiellementle 20 fé-
vrier 1955. Le ler mai, la carte
officielle des Anciens est remise
aux membres. Au début, ils
étaient une dizaine aujourd'hui,
ils sont près de 300 au sein de
l’association.

Essentiellement, les objectifs
de l’association sont de perpé-
tuer les liens d’amitié que les
membres ont développé en fré-
quentant le Patro, développer
cette amitié entre les familles et
conserver les liens tangibles
avec le Patro.
Dimanche, le 25 mai dernier,

les membres de l'association se
sont réunis dans les murs du Pa-
tro pour y célébrer le 25ième an-
niversaire de fondation de l’as-
sociation.
Pour le président actuel Ar-

thur Guay, ce fût une réussite
puisque 250 membres se sont
rencontrés. C’était les retrou-
vailles après cinq, dix, quinze et
mêmevingt-cinq ans.’
A ce moment, le président a

lancé un vibrant message desoli-
darité pour que tous les Anciens
continuentà aider le Patroetl’é-
quipe qui s'occupe de l’organisa-
tion de la vie communautaire.

 
LE PATRO DEJONQUIERE — Le père Gilles Gosselin est dansla
région depuis six ans. Il assumela direction du Patro de Jonquière
qu’il qualifie de “petite université populaire”. ;

Pour les Anciens, il s’agit d’ai-
der du mieux possible toute per-
sonne qui entreprend quelque
chose pour que le Patro continue
à oeuvrer au sein de la commu-

(Photo: Yves Villeneuve)

rce des Anciens
nauté jonquiéroise.
L'importantpour le groupe ac-

tuel est d’assurer une continuité
à cette organisation bénévole
qu’est le Patro de Jonquière.

 

1ER CONSEIL D’ADMINISTRATION — Il s’agit des membres du
premier conseil d’administration de l’Association des Anciens du
Patro deJonquière. Dansl’ordre, ce sont Germain Bergeron, Maurice
Maltais (président), Robert Charest et le père Simon Arseneault.
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Mort par asphyxie

QUEBEC (PC) — Un hommede 36 ans, qui
s’était endormi dans un barde la rue Saint-Jean
à Québec, est mort lundi asphyxié, en plein
jour, dans un incendie, sans que personne
puisse lui porter secours.

La victime est Daniel Després, originaire
de Saint-Tite-des-Caps mais qui demeurait de-
puis quelque temps dans la Vieille Capitale.

le feu aurait pris naissance dans des déco-
rations suspenduesau plafond, et s’est propagé
rapidementà tout le rez-de-chaussée.

C’est la serveuse du bar qui a aperçu vers
13h30 des étincelles s'échapper du système de
ventilation et mettre le feu aux décorations de
jute au plafond.

Il y avait quatre clients dans le bar au mo-
mentde l'incendie, trois d’entre eux ont pu se
sauver des flammes en mêmetempsque la ser-
veuse.

Appelés quelques minutes plus tard, une
quarantaine de pompiers de Québec contrô-
laientl'incendie et pénétraient dans l’établis-
sement, environ une demi-heure après, pour y
découvrirle corps inerte de M. Després.

Les dégâts sont estimés sommairement à
$50,000; une enquête est ouverte sur la cause
exacte de l'incendie.

Le funambule essuie

un non du ministère QUEBEC (PC) — Henri Rechatin, dit

Henry's, détenteur de plusieurs records mon-
diaux dans le monde du funambulisme, ne

pourra pas traverser les chutes Montmorency
sur un fil de fer cette semaine.

Le ministère du Loisir, de la Chasse et de la
Pêche (MLCP)vient de refuser son autorisation

à l’audacieux projet, en tant que propriétaire de
la rive est du site des chutes Montmorency,

situées sur la côte de Beaupré, en banlieue de
Québec.

“Nous devons vous informer du refus de
l'autorité compétente de notre ministère à don-
ner suite positivement à votre demande, eu
égard aux conditions avec lesquelles un tel évé-
nement se déroulerait’”, mentionne la réponse
gouvernementale.

Il y a deux semaines, Hydro-Québec, pro-
priétaire de la rive ouest du site, ne s’était pas
objectée au projet et avait donné son approba-
tion.

Refuges de femmes

MONTREAL (PC) — D'ici peu, les clo-
chardes de Montréal pourraient prendre le thé
et jouer au bingo dans un immeuble neuf.

Chez Doris, le seul refuge de jour pour les
femmes de Montréal. a été incendié en fin de
semaine dernière. Le feu a emporté des vête-
ments, meubles et provisions accumulés depuis
l'ouverture du refuge il y a trois ans.

Mais les volontaires sont déjà à l'oeuvre
pour trouver de nouveaux quartiers aux quel-
que 30 femmes qui venaient régulièrement
chercher secours Chez Doris. La fondatrice
Sheila Baxter et les bénévoles Bernice Sa-
muets et Suzanne Plourde espèrent trouver un
toit d'ici quelques jours.

“Il faut que nous trouvons un autre endroit,
a déclaré Mme Baxter, lundi. Les femmes
comptent sur nous.

“La plupart de ces femmesont été sociali-
sées et étudiées à outrance. Elles ont plutôt
besoin d'amouret de compréhension. C’est ce
que nous leur offrons.”

Enfance exceptionnelle

MONTREAL (PC) — Les universités devraient

être les instigateurs d’un mouvement cohérent dans
le domaine de l'éducation de l’enfance exception-
nelle, a indiqué le Dr Louise Dupuy-Walker de l’Uni-
versité du Québec à Montréal.

Prenant la parole, mardi, à une réunion de la
Société canadienne d’étude en éducation, elle a
confié que les universités devraient entreprendre
plus de programmes de recherches dans ce domaine
très particulier et mettre les résultats de leurs études
à la portée des professeurs et des parents.

Au cours d’une entrevue qu’elle accordait plus
tard, elle a souligné que l'enfance exceptionnelle
incluait ceux qui souffrent de problèmes physiques,
de difficultés sensorielles comme handicaps visuels
et auditifs, de troubles émotifs et de difficultés d'ap-
prentissage qui les empêchent d'apprendre à lire et à
écrire.

En cas de désastre écologique

QUEBEC (PC) — Environnement-Québec
vient de mettre en place une équipe d'interven-
tion d'urgence en cas de désastre écologique, a
annoncé mardi le ministre Marcel Léger en
commission parlementaire.

L'équipe est sous la direction de M. Jacques
Bilodeau et peut intervenir haut-la-main dans
les cas où la qualité de l'environnement est
menacée, a indiqué M. Léger.

C’est justement les spécialistes de cette
équipe qui viennent d'être envoyés le long de la
rivière Yamaska où des municipalités connais-
sent de sérieux problèmes d’eau potable, a-t-il
fait savoir.

Le groupe est en contact avec des orga-

nismesspécialisés en écologie hors du Québec

tection civile, a dit M. Léger.

Centre de recyclage

QUEBEC (PC) — Le gouvernement du Québec
ouvrira bientôt un Centre provincial de recyclage et
d’élimination des déchets industriels, a annoncé
mardi le ministre de l’Environnement, M. Marcel
Léger.

Lors de l’étude des crédits de son ministère en
commission parlementaire, M. Léger a expliqué que
le centre serait édifié dansla région de Montréal, à un endroit qui sera précisé plus tard afin d’éviter la
spéculation sur le terrain.
 

ettravaille en étroite collaboration avec la Pro-  

Forêts

Autre

insecte

nuisible
QUEBEC (CP) — Après

la tordeuse des
bourgeons de l’épinette,
voici qu’une nouvelle
bestiole s’attaque main-
tenant aux feuilles des
forêts du Québec; Il
s’agit cette fois de la li-
vrée des forêts, un im-
portant défoliateur exis-
tant sur plusieurs es-
sences feuillues et qui
continue en 1980 sa pro-
gression, initiée en 1975,
dans plusieurs régions.

Dansle but de compa-
rer différents traite-
ments d'insecticide bio-
logique afin d’être en
mesure de conseiller la
population aux prises
avec la livrée des forêts,
le ministère de l’Energie
et des Ressources vient
toutjuste de terminer un
programme expérimen-
tal de répression contre
cet insecte; ainsi, des ar-
rosages aériens au bacil-
lus thuringiensis, un in-
secticide biologique, ont
été effectués à la fin de
mai sur deux cent dix-
huit hectares de forêt
feuillue de la Beauce,
plus particulièrement
sur des zones fortements
infestées de St-Martin-
de-Beauce.
Depuis 1940, le Québec

a connu trois invasions
importantes qui peuvent
se caractériser de la ma-
nière suivante: Les po-
pulations de l’insecte
augmentent graduelle-
ment durantles cinq pre-
mières années de cha-
cunede ces épidémieset
diminuent peu à peu par
la suite, grâce principa-
lement à un manque de
nourriture et sous la
pression desfacteurs na-
turels de contrôle
comme les maladies, la
prédation et le parasi-
tisme.

La remontée des popu-
lations actuelles a dé-
buté dans les régions du
Témiscamingue et du
Lac-St-Jean, en 1975,
alors que plusieurs hec-
tares de forêts feuillues,
principalement le peu-
plier faux-tremble, le
bouleau et l’érable à
sucre. ont été sévère-
ment défoliés. En 1979,
des foyers importants
d’infestation ont été rap-
portés sur la rive Sud du
St-Laurent, principale-
ment entre la rivière
Chaudière et la vallée du
Richelieu. En fait. le
centre de cette infasta-
tion se situait entre St-
Hyacinthe et Villeroy.

Successeur

de Bell
MONTREAL(PC) — Le

distingué universitaire
québécois, M. Marc-
Adélard Tremblay. di-
recteur de l'Ecole desdi-
plômés de l’Université
Laval. a été choisi à l’u-
nanimité hier comme
président désigné de la
Société royale du Cana-
da. M. Tremblay. qui est
présentement en Eu-
rope,entrera en fonction
en juin 1981 alors qu’il
succédera au président
actuel. le Dr Robert E.
Bell, ancien principal de
l'Université McGill.
La vénérable institu-

tion. presque centenaire
puisqu'elle a été fondée
en 1882, a décerné hier
soir lors d’un banquet
présidé par le lieutenant
gouverneur du Québec.
M. Jean-Pierre Côté, ses
huit grandes distinctions
dans les disciplines cul-
turelles et scientifiques
diverses. Cinq des réci-
piendaires sont
membres de la Société
royale.
Dans le domainelitté-

raire. c'est la roman-
cière acadienne Anto-
nine Maillet, membre de
la société, qui se voit dé-
cerner la médaille
Lorne-Pierce. en recon-
naissance du caractère
universel de son oeuvre,
dont le roman “Pélagie-
la-Charette’”, couronné
par le Prix Concourt,
doit bientôt être porté à
l’écran.
La médaille commé-

morative Rutherford en
chimie est attribuée au
Dr G. Michael Bancroft,
de l’Université Western,
en Ontario, pour son tra-
vail de pionnier dans
deux domaines de la
spectroscopie.

 
SUR LE PASSAGE — Un violent ouragan a compiètement
émietté dans certains cas, déplacé dans certains autres cas,les
nombreuses maisons mobiles et roulottes regroupées dans la
banlieue d'Apollo, Pennsylvanie, sans toutefois entraîner la

constater l’am
de l’ouragan.

mort des résidants du secteur. Cette vue aérienne permet de
pleur des dégâts occasionnés lors du passage

(Photolaser AP)

Aucun signe de vie ne parvient

du fond de la mine Belmoral
VAL D'OR (PC)— Les secou-

ristes ont poursuivi leurs ten-

tatives pour se frayer un che-
min à travers des tonnes de
glaise et de boue, mardi, mais
l’espoir de retrouver vivants
les huit hommes emmurés
dans la mine Belmoral depuis
le 20 mai sont de plus en plus
minces.

Les responsables de la
compagnie minière ont déjà
déclaré que trois des hommes
étaient déjà morts. et ont indi-
qué que la progression visant
à rejoindre les autres était
très lente.

Le directeurde la mine, M.
Don Lavigne, a ajouté qu’il y
avait une très faible possibi-
lité que les hommes soient
toujours vivants, mais a toute-
fois admis qu’aucun signe de
vie de leur part n'avait jusqu’à

maintenant été perçu.
Pour sa part, le Dr Gérald

Lapointe. conseiller médical
de la mine Belmoral, a affirmé

que ce serait un précédentsi
les hommes pouvaient sur-
vivre aussi longtemps dans de
telles conditions de froid et
d’humidité. La température
au fond de la mine serait de
cing degrés Celcius.
Les mineurs, les géologues

et beaucoup d’autres estiment
qu'il faudra encore un ou
deux mois pour nettoyer la
minede toute la boue qui s’est
engouffrée dans les galeries
au momentdel’effondrement.
L'accident, qui fait l’objet
d’une enquête de la part de
certains ministères québé-
cois. fera sûrement l’objet
d'une étude plus approfondie
une fois que la tâche sera
complétée.

Selon les dirigeants de Belmoral

Le rédacteur de ‘Finances’’ tenterait

d'influencer le cours des actions
CALGARY (PC) — Les

dirigeants de Belmoral
Mines Ltd dont la mine
de Val-d'Or au Québec
est le lieu d'une tragé-
die. se demandent si
l'auteur d’un article pu-
blié à Montreal et à Qué-
bec ne tente pas d'’in-
fluencer le cours des ac-
tions de la société.

Dans un communiqué

signé du président Clive
Brown et du secrétaire-

trésorier Frank Brown.
Belmoral déclare que
Jacques Forget devrait
donner des renseigne-
ments complets au sujet
de toute transaction
qu'il a faite avec les ac-
tions de la société. On
ajoute que M. Forget
s'est présenté autrefois à
Belmoral commeaction-
naire non inscrit aux
livres de la société et
d'une compagnie asso-
ciée. El Coco Explora-
tions Ltd.
A Montréal. M. Forget

a dit, mardi. qu'il était
complètement ridicule
d'imaginer qu'il essayait
d'influencer le cours des
actions. ll a refusé de
discuter de ses transac-
tions au téléphone.

Dans un article paru
samedi dans deux jour-
naux associés, “le Jour-
nal de Montréal” et “le
Journal de Québec. Jac-
ques Forget écrivait que
l'action boursière Bel-
moral “pourrait bien dé-
gringoler la semaine
prochaine” de son cours
actuel de $16 environ à la
Bourse de Vancouver. Il
citait une source infor-
mée. selon laquelle la
mine de Val-d'Or fonc-
tionnait sans les permis
nécessaires des minis-
tères québécois de l'En-
vironnement et des Res-
sources.

Autorisationân prétend

que les autorités gouverne-
mentales auraient confirmé

dernièrement que la
mine n'avait pas de per-
mis en bonne et due  

forme mais que la so-
cieté avait obtenu verba-
lement l'autorisation de
l'exploiter.

Le communiqué de
Belmoral publié lundi à
Calgary déclare que.il v
a un an environ. M.
Forget était parvenu à
convaincre la
d'annoncer

société
dans “Fi-

 

Transport du courrier

Le ministre des Postes sollicite des sou-
missions publiques pour I'adjudication i
d'un contrat de cinq (5) ans pourle service
urbain fusionné de transport et de livraison
du courrier de Chicoutimi.

Le service sera effectué (6) jours par se-

maine, selon l'horaire établi et requiert
quatre (4) véhicules de 6,65 metres cubes
(235 pieds cubes). (Immatriculation F .).

Ne seront acceptées que les soumis-
sions présentées par des personnes
majeures.

Les enveloppes de soumission compre- '
nant les conditions générales, les condi-
tions de paiementet le cahier des charges
sont disponibles aux bureaux de poste de
Chicoutimi, Arvida, Jonquière, Kénogami,
Port-Alfred-Bagotville, ainsi qu'au bureau
de:

Section de l'Acheminement du courrier

District de l'Est du Québec
15635, Chemin Ste-Foy

Québec, Qué.
G1S2P0
Tél.: (418) 694-3020

Les soumissions seront acceptées au plus

tard à 15 heures, le mercredi 18 juin 1980
à Québecà l'adresse ci-haut mentionnée.

—_—

nances”. une feuille he-
domadaire
quelle Forget se pre-
sente comme rédacteur

en chef et actionnaire.
Toujours selon Belmo-

ral. Jacques Forget a de-
mandé conseil
sieurs occasions avant le
26 avril 1979 s'il devait

acheter ou vendre des

Le président de la compa-
gnie Belmoral Mines Ltd, de
Calgary. M: R. Clive Brown,
qui possède deux autres
mines d’or dans le Nord-ouest
québécois, a indiqué que la
compagnie avait l'intention
de réouvrir la mine le plustôt
possible.

Il n’a toutefois pas indiqué
qu’elle serait le montant des
allocations qui seraient ver-
sées aux familles des huit mi-
neurs.
Alors que les opérations de

nettoyage se poursuivaient,
un porte-parole de la Sûreté
du Québec. a signalé: “Ils n’a-
vancent pas très vite à cause
de l'épaisseur des amas de
glaise et de boue qu’ils ren-
contrent.”

Les recherches dans le but
de retrouver MM. Légaré et
Daigle ont été abandonnées

dans la-

ques

obtenu de

a plu-
blié un article.

   

actions Belmoral. La so-
ciété affirme que Jac-

Forget a

conseillé mais n’a pas
renseigne-

mentconfidentiel.
En outre, de dire la so-

ciété. “Finances” a pu-
d'un

autre auteur. contenant

de graves allégations au

for tenders

Mail contract

The Post Office Departmentis inviting
tendersfor a five (5) year contract for the

performance of the Chicoutimi combined
urban service.

The service will operate six (6) days a

week according to an established sched-
ule and requires four (4) vehicles with a
6,65 cubic metre capacity (235 cubic feet).
(Licence F).

Tenders will be accepted only from
persons of legal age.

Full details as to specifications, necessary
information, schedule of operation, tender
forms, etc., may be obtained from the
Chicoutimi, Arvida, Jonquiere, Kénogami,
Port-Alfred-Bagotville Post Offices or from:
Quebec Eastern District
Mail Distribution
1535 chemin Ste-Foy
Quebec (Quebec)
G1S 2P0
Tel.: (418) 694-3020

Tenders will be received at Quebec until
3:00 p.m., on Wednesday, 18 June 1980.

au cours de la fin de semaine
après que les secouristes eu-
rentété incapables de déceler
aucun signe de vie au niveau
de 60 mètres.

Un troisième mineur, âgé de
24 ans, M. Mare Godbout, au-
rait été enterré par des tonnes
de boue dans la galerie
d'accès au fond de la mine. M.
Godbout remontait un trae-
teur à la surface lorsque la
mer de boue, libérée par l’ef-
fondrement, s’est engouffrée

dans la galerie.

Finalement, les respon-
sables de la mine ont souligné
qu’il faudrait plusieurs jours,
sinon plus, avant qu’ils ne
soient en mesure de forer des
trous exploratoires en direc-
tion du puits principal de ven-
tilation, où ont croit que cinq
hommesont pu se réfugier.

sujet de Belmoral.

La société minière est
été d'avis que Jaques Forget

et “Finances” devraient
révéler tous les rensei-
gnements concernant
toute transaction qu'ils
ont effectuée. soit direc-
tement soit indirecte-
ment. sur les actions de
Belmoral ou d'El Coco.
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Entrée en politique pour défendre le fédéralisme

| Raynauld croit avoir rempli ses engagements
re

 

QUEBEC (PC) — M. André Ray-
nauld a tiré sa révérenceà la vie
politique hier en démissionnant
officiellement comme député
d'Outremont à l'Assemblée na-
tionale.
M. Raynauld, qui ne complète

pas son premier mandat puis-
qu’il a été élu en 1976 sous la ban-
nière libérale. a expliqué qu’il
n'avait jamais pu se faire à la vie
de politicien et qu’il préférait se
consacrer entièrement à sa pro-
fession d’économiste.
Lorsqu'il a fait part de sa déci-

sion à la Chambre, M. Raynauld a
évoqué, outre les motifs person-
nels, la grande victoire rempor-
tée par son parti lors du référen-
dum.Il a dit qu’il était entré en
politique pour défendre le fédé-
ralisme et qu’il considère avoir
accompli l'essentiel de son
engagement.
Devant les journalistes. l'an-

cien député a décrit ce qui lui
déplaisait dans la vie politique:
“C'est une question de style de
vie, je n'aime pas la bousculade.
le brouhaha quece genre de vie
impose. Je n'aime pas non plus à
changer de préoccupation à
toutes les demi-heures car je
préfère travailler des dossiers
de façon continue. Je n’étais pas
à ma place, il y a des tensions

R
R

DEPART — Après avoir tiré sa révérence au monde de la politique,

André Raynauld, ex-député libéral d'Outremont, a invité le gouver-
nement actuel à en faire autant.

Renouvellement du fédéralisme

Lévesque fait confiance à Trudeau
QUEBEC (PC) — Le

premier ministre fédé-
ral Trudeau avant mis sa
tête surle billot pour ob-
tenir un chèque en blanc
au sujet du renouvelle-

ment du fédéralisme. “je
lui fais confiance jusqu'à

nouvel ordre.” a déclaré
hier M. René Lévesque.

“Mais pas plus loin
qu'à nouvel ordre.” a
ajouté le premier mi-

nistre. alors qu'il répon-
dait à l'Assemblée natio-
nale aux questions de
l’opposition.

M. Lévesque a rappelé
qu'au cours de l'inter-
vention la plus détermi-
nante de toute la cam-
pagne référendaire. M.
Pierre Trudeau. après
avoir averti qu'il mettait
sa tête en jeu. avait de-

mandé aux Québécois de

voter NON et qu'il avait
du même souffle averti
les citoyens des autres

provinces canadiennes
qu'il n'accepterait pas

que ce NON soit inter-

prété comme signifiant
que tout va bien dans le

fédéralisme.
Lors de la réunion des

premiers ministres. le 9
juin prochain. nous al-

lons écouter comment M.
Trudeau amorce le
contenu concret de ce re-
nouvellement: de la
constitution. pour lequel
il a obtenu un chèque en
blanc après avoir mis sa
tête surle billot. a dit M.
Lévesque.

Le premier ministre
répondait à ce moment

au député unioniste de
Gaspé. M. Michel Le Moi-
gnan. qui lui avait de-
mandé de rassurer la po-
pulation au sujet de la

position de son gouver-
nement quant aux propo-

sitions que formulera M.
Trudeau.

Auparavant. M. Léves-
que avait répondu a la
question en trois volets
que lui avait posée le
chef de l'opposition, M.
Claude Ryan. après une
longue tirade qui res-
semblait plus à un dis-
cours qu'à un préam-
bule.

intérieures inutiles.”
Interrogé à savoir si ses rela-

tions avec le chefde son parti, M.

D'abord. a dit le pre-
mier ministre. le chef de
l'opposition peut conti-
nuer à calomnier la
question référendaire.il
n’en reste pas moins que
cette question avait été
rédigée de la façon la
plus honnête et la plus
démocratique qu’il avait
été possible de faire.

Il est bien évident que
c'est avec simplement un
mandat de gouverne-
ment provincial que le
gouvernementparticipe-
ra aux négociations sur

la constitution. M. Tru-
deau s’est engagé solen-
nellement à renouveller
la constitution. l’initia-
tive lui appartient et
c'est à lui à mettre ses
cartes sur la table.

Après ça. nous réagi-
rons. a dit M. Lévesque.
Nous participerons de
bonnefoi et activement à
ces négociations où nous
pousserons le point de
vue du Québec et défen-
dronsles droits et les as-
pirations du Québec.

Les intérêts du Qué-

bec seront peut-être
mieux défendus par le
Parti Québécois que par
les libéraux québécois
et les fédéraux. a ajouté
le premier ministre.

Deuxièmement.il faut
se rappeler que le par-
tage des pouvoirs est la
question centrale du re-
nouvellement: de la
constitution. Le gouver-
nement québécois va at-
tendre de voir ce que M.
Trudeau a à offrir sur
cette question.

Pour le moment. le
gouvernement s'est

engagé à tenir la popula-
tion bien au courant des
propositions qui seront
faites lors de ces négo-
ciations. La population
sera tenue au courant en
détail et de tous les
textes qui seront dé-
posés lors des négocia-
tions.

Quant à faire des pro-
positions concrètes au
sujet du contenu de la

nouvelle constitution. la
question est prématu-
rée. a affirmé M. Léves-

Diminution des impôts sur les biens successoraux

Projet de lois en deuxième lecture
QUEBEC (PC)— L'As-

semblée nationale a
adopté hier après-midi
ses deux premiers pro-
jets de loi en deuxième
lecture à son retourde la
campagne référendaire
et ils portaient sur une
diminution des impôts
sur les biens successo-

raux. tels qu'announcés
déjà par le ministre des

Finances. MJacques Pa-
rizeau. en décembre der-
nier et au budget du 25
mars 1980.

Seuls les libéraux se
sont opposés aux projets
de loi 80 et 104 pilotés
par le ministre du Reve-

nu. M. Michel Cair.
Le porte-parole libé-

ral. le député Reed Sco-
wen. a dénoncé cette
forme de taxes que seul
le Québec conserve au
Canada en affirmant que
des entreprises privées
pourraient être tentées
de s’établir dans une

Mise sous tutelle de la CECM

Le gouvernement

n’avait pas le choix
QUEBEC (PC)— Le

gouvernement du Qué-
bec n'avait tout simple-
mentpas le choix devant
le danger devoir l'année
scolaire de 100.000 étu-
diants compromise et
c'est pourquoi il a eu re-
cours à un procédé ex-
ceptionnel en mettant
sous tutelle la Commis-
sion des écoles catholi-
ques de Montréal pour
mettre un terme à la
grève des 6.000 ensei-

gnants.
C'est ce qu'ont expli-

qué. hier à l'Assemblée
nationale, les ministres
du Travail et de I'Educa-
tion. MM. Pierre-Marc
Johnson et Jacques-
Yvan Morin. en réponse
à des questions de l'Op-
position qui s‘inquiétait
“du piétinement” de
l'autonomie de cette
commission scolaire.

“Si nous n'avions pas
pris les mesures néces-
saires et urgentes pour
sauver l'année de ces

100.000 etudiants. l'Op-
position aurait dès main-
tenant blame le gouver-
nement de n’avoir pas
pris ses responsabilités
face à ce probleme”. ont
dit les ministres.

La question a été sou-
levée par le député libé-
ral de Portneuf. M. Mi-
chel Pagé. qui a de-
mandé pourquoi le gou-
vernement avait-il re-
couru à la tutelle au lieu
de suivre le processus

normal prévu dans le
Code du travail.

M. Johnson a répété
qu'il fallait que le gou-
vernement agisse au
plus vite devant *“l'in-
transigeance” manifes-
tée par la CECM qui a
mis fin unilatéralement
à la conciliation et qui
n'a pu s'entendre au sur-
plus avec l'enquéteur
spécial, Me Lucien Bou-
chard. qui tentait de rap-
procherles parties.
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autre province pour
échapperà cette mesure

fiscale et continuer de
faire des affaires.

Le député UN de Bel-
lechasse. M. Bertrand
Goulet, atenu des propos
un peu similaires et ré-
clamé lui aussi l'aboli-
tion pure et simple de cet
impôt mais étant donné
la réduction de ce far-
deau fiscal apportée par
les deux projets de loi. il
a indiqué que son parti
les appuyait.

Le projet de loi 80 ap-
porte des modifications
visant à exempter de
droits certains orga-
nismes lorsque l'usufrui-
tier ou l'usager d'un bien
est le conjoint de la per-
sonne décédéeet à intro-
duire une exemption de
$75.000 tant en faveur du
conjoint. lorsque ce der-

Ge rath,
Elus QUE] Au,ll

 

Claude Ryan, avaient pu jouer
dans la balance, M. Raynauld a
répondu que ‘ce n’est pas inter-
venu de façon significative dans
ma décision, j'y pensais depuis
plusieurs mois et j'ai attendu le
référendum”.
On prédisait une carrière pres-

tigieuse dans la vie politique à
cet économiste de renom qui a
enseigné à l'école des Hautes
études commerciales (HEC)
avant de diriger le Conseil éco-
nomique du Canada.
En tant que critique financier

de l'opposition officielle. il a eu
maintes fois à croiser le fer avec
le premier ministre Lévesque et
le ministre des Finances, M. Jac-
ques Parizeau. notamment sur
les conséquences de la souverai-
neté-association et les avantages
du fédéralisme. Si son approche
était pragmatique et documen-
tée, son style était assez terne et
ces affrontements se transfor-
maient souvent en bataille de
chiffres fort arides et techno-
crates. Dans un éventuel gouver-

nementlibéral. il aurait été un
sérieux candidat pour le minis-
tère des Finances.
Au cours de sa rencontre avec

les journalistes. M. Raynauld a
mentionné qu'il est un homme
froid dans ses rapports avec les
gens et que son expérience de

député en a fait un homme plus
complet, plus humain. car un

que. Il est encore trop tôt

pour développer des po-
sitions précises.

Il a affirme qu'il ne sa-
vait rien de l'ordre du
jourde la rencontre du 9
juin. qu'il a tout simple-

ment acceptél'invitation
qu'il a reçue de Trudeau.

Le ministre des Af-

faires intergouverne-

mentales. M. Claude Mo-
rin, a affirmé de son côte

que le ministre fédéral
de la Justice Jean Chré-
tien n'avait jamais

communiqué avec lui
par téléphone au sujet
de cette rencontre. lors
de sa tournée à travers le
Canada.le lendemain du

référendum.

Quand le premier mi-
nistre Trudeau a déclaré
à Ottawa qu'il attendait
toujours une réponse du

Québec, le gouverne-
ment québécois n'avait
mêmepas été informé de
la tenue de cette ren-
contre. Il a éventuelle-

mentété informé par un
message Telex.

nier n'est pas autrement
exempté de droits sur les

biens qui lui sont trans-
mis. qu'en faveur des
père et mère de la per-
sonne décédée ou de son
conjoint.

Quant au projet de loi

104. il prévoit des dimi-
nutions d'impôts sur les
droits successoraux:
pour tous les héritiers en
ligne directe. l'exemp-
tion est porté de $75.000 à

$85.000. pour tout legs en

ligne collatérale.
l'exemption de base est
triplée pour passer de
$5.000 à $15.000.

De plus. en ce qui
regarde la transmission
en ligne directe de biens
utilisés dans une exiloi-
tation agricole ou d’ac-
tions d'une corporation
privée. une nouvelle
exemption de base de
$200.000 est prevue.

 

VOYEZ NOS SPECIAUX EN PAGES B-14 ET B-15

homme politique doit pouvoir se
mettre à l'écoute de tous les
gens.

Surprise

Selon M. Rayvnauld, sa décision
a pris par surprise le parti libé-
ral et on a tenté de le retenirjus-
qu'aux prochaines élections.

Il peut paraître assez étrange
qu'il annonce maintenant qu’il
ne briguera pas les suffrages lors
des prochaines élections car. de
son propre avis. il aurait pu
compléterles trois semaines de

session qui restent et jouir des
vacances parlementaires avant
le retour d'automne. M. Ray-
nauld aurait pu. tout simple-
ment, faire savoir qu'il ne se re-
présenterait pas.
A ceci, il répond qu’il n’est pas

homme de demi-mesures (“je
rentre ou je sors''). et qu'il
souhaite que le comté d'Outre-
montne reste pastrop longtemps

sans député car il y a des par-
tielles prévues danstrois autres
comtés. De plus, a-t-il dit, il crai-
gnait que l'annonce de son re-
trait de la vie politique. peu
avant les élections générales,
n'ait un effet démobilisateur sur
ses troupes.

Fait à souligner. M. Raynauld

n'a pas d’emploi en vue mais sa
préférence va à la recherche
économique.
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Bourassa

Par ailleurs, le député a soute-
nu hier que l'ancien premier mi-
nistre québécois, M. Robert Bou-
rassa, n'était pas au courant de

ses réflexions sur sa démission.
La rumeur veut en effet que M.
Bourassa, un citoyen d'Outre-
mont, profite de cette vacance
pour tenter un retour en poli-
tique.

M. Raynauld a déclaré hier
que cette candidature est ‘aussi
acceptable que n'importe quelle
autre et je n'y vois pas d'empé-
chement”. ajoutant qu'il ne pou-
vait aller plus loin pourl'instant
caril a appris cette nouvelle par
la voie des journaux.

Des hommages

Plusieurs de ses adversaires
politiques ont tenu hierà rendre
hommage à leur ancien collègue.
M. Lévesque a insisté sur la

rigueurintellectuelle et l'indé-
pendance d'esprit du députe li-
béral.

Maisil a fait remarquerque ce
dernier semblait parfois mal à
l'aise dans son rôle et a dit
souhaiter le retour complet de
ces qualités.
M. Parizeau a évoquéla ‘’capa-

cité de rétablissement” de son
adversaire dans leurs affronte-
ments et le sérieux qu'il mettait

dans la préparation de ses dos-
siers.
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20% Rions
T-shirt en coton

Pour dames

Boîtes de
fleurs et

de légumes  28", 36".

2/°20°°
38", 42".

2/°30°°

25%:OraBAIS!

12 plantsPolyester, ratine. Modéles et couleurs variés. r
par boîte,

Alyssum, Pensée,

Marygold, tomates,
choux d'été, piments, etc…Short en coton   

   

      
       

        

Polyester, ratine, de modèles variés.

$249

25%ons
 

 

2 D /Oraenis:
20%O RaBais:

       
  

      
       

      

        

Pourenn Bourses et Epandeurs Ornements
En tissu Curity, Baycrest. sous-bras pour pelouse de jard ins

Pyjamas Rég.: $15.99, $29.99, POUR:

Choix de Tels que:
    
    

  

    

    
       

Pour bébés de 0 a 24 mois. $1 1 99 $292950

Graine
de semence

pour pelouse

130%ons!

clôtures, pots,

lampes patio.

couleurs variées

Robes et ensembles en toile, paille,

vinyle, cuir et jute.

20%Fons

Pour bébés de O à 24 mois.

so/ DE
es VA, © RABAIS! 25%ions

 

  

Oreillers Sur les i
Plume et duvet. = Engrails Tondeuse
Plume de poulet. batteries
Polyester et dacron, s Vigoro Baycrest
mousse delatex. d

e cuISIne tout usage 5-10-5. À gazoline, moteur 3.5, -
’ 2 CVRég.: de $4.99 a $51.00 . ; Modèles: 110. | :

POUR Wear-ever Vigoro Doré 12-6-3. éles: 110, 185, 530.: ’ . - Bey »Cousanges, Vigoro Rosé. Rég.: $165.00 — POUR:

$375 à $382° West Bend, Vigoro herbicide. $ 1 00
Baycrest.

TAETOA(EeeET

Le meilleur chemin... 25 5 La Baie, Chicoutimi Heures d’affaires:
Pour un acces plus facile a la Baie de “ 5 È 3, Place du Royaume. du lundi di. de 9h30 à 17h30

EEeeChampsEases nu +" boulevard Talbot. Chicoutimi, _ orjeu etvendredi.de gh 30 à 21h00
Vous arrivez ainsi directement dans NT wo AT 545-3160 — le samedi. de 9h00 à 17h00.
l'immense stationnement de 1,200 autos.  
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Speedo... le choix des champions! Une super ligne de maillots

de bain moulants en 100% nylon ou 100% spandex Lycra*.

Choisissez parmi des versions à dos croisé, en T ou plongeant
avec panneaux, tons unis et imprimés. Marine, rouge, bleu roi
et noir, ainsi que des couleurs combinées harmonieusement.

* Marque déposée.

7° a ch.

Tailles:

Filles: 24, 26, 28. Gargons: 24, 26, 28.

Jeunes Femmes: 30, 32, 34, 34L. Jeunes hommes: 30, 32.

Dames: 36, 36L, 38, 40. Hommes: 34, 36, 38, 40.

Achats en magasin seulement. Rayon 740, au quatriéme, centre-ville et dans toutes
les succursales.
La Baie accepte avec plaisir les cartes la Baie, Chargex/Visa et Master Charge.

» La Baie vous remboursera la différence si vous iy
» trouvez un de nos articles a meilleur marché ailleurs.

 

Le meilleur chemin... La Baie, Chicoutimi Heures d’affaires:

Ernesps1e Place du Royaume, gularau mercredinc 0h208 7h00
Saguenéensoula rue des Champs-Elysées. boulevard Talbot, Chicoutimi. — les jeudi et vendredi de 9h30 à 21h00
Vousarrivez ainsi directement dans 545-3160. — le samedi, de 9h00 à 17h00.
l'immense stationnement de 1.200 autos.
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oraire
(3) CJBR-TV
(5) CBJET-TV (9) TVFQ

(6) CJPM-TV (11) CFCF-TV
(7) WEZF-TV (12) CKRS-TV
 

 

9h30
CKRS - CIJBR — ANIMAGERIE.

CFCF — WHAT'S COOKING.

TVFQ — POUR LES JEUNES.

9h45
CKRS - CJBR — TAM-TAM. Avec Jean-

Pierre Chartrand, Louise Laparade, les

Mimesélectriques et Claude et Serge Roy.

10h00

CKRS - CIBR — PASSE-PARTOUT

CBJET — A THOUGHT FOR TODAY.

CFCF — THE NEW ED ALLEN SHOW.

10h05
CBJET — cac 600D MORNING

10h15
CBJET — THE FRIENDLY GIANT.

TVFQ — SOCIETE D'AUJOURD'HUI.

10h30
CKRS- CJBR — MAGAZINE-EXPRESS. ‘’A votre

santé” Avec Louise Lambert-Lagacé, diété-
tiste. Des crêpes farcies, quel délice! Valeur

nutritive d'une crêpe, ingrédients de base;

facilité de preparation et variete de présenta-

tion. Recette du jour crêpes farcies aux
légumes, sauce aux epinards. “Trucs à faire
chez soi”, avec Jacques Elliott. Récupération

de tissus pour le rembourrage.

CBJET — MR. DRESSUP

CFCF — DEFINITION

11h00
CJPM — FANFAN DEDE.

CKRS - CJBR — au FIL DE LA SEMAINE.
Anim.: Benoit Marleau. Inv. Le Cardinal

Paul-Emile Leger

CBJET — SESAME STREET.

CFCF — MONTREAL SUMMER.

WEZF — LAVERNE AND SHIRLEY.

11h30
CJPM — DESSINS ANIMES

CKRS — AU MILIEU DU JOUR.

CFCF — STREET TALK

CJBR — MADAME ET SON FANTOME.

TVFQ — MIDI-PREMIERE.

WEZF — FAMILY FEUD.

11h58
CBJET — WEATHER REPORT. 

  

12h00
CJPM — NOUVELLES.

CBJET — FROM NOW ON

CFCF — THE FLINTSTONES.

CJBR — ACTION-SANTE. "La femme” Vingt
cinq miltions d'Américarns doivent consulter

le médecin à cause de maux de dos dus a des
postures inappropriées durant leurs heures

de travail. Pour remedier à un tel etat, plu-

sieurs femmes pratiquent le conditionne-

ment physique dans des centres specialises

TVFQ — TELE-FOOT. Championnat de
France: extraits de Monaco!Marseille; Tour-

s'Rennes: les autres buts du championnat.

Coupes europeennes: extraits de F.C. Valen-

ce!F.C. Nantes les buts des autres ren-
contres Rubriques: les échos de teléfoot 1

(1h).

WEZF — THE $20.000 PYRAMID.

12h15
CJPM — SERVICE À LA COMMUNAUTE.

12h28
CBJET — SENIOR CITIZENS BILLBOARD.

12h30
CJPM — BONETE

CKRS - CJBR — LES COQUELUCHES.

CBJET — WOK WITH YAN.

CFCF — ROCKET ROBIN HOOD.

WEZF — RYAN'S HOPE.

13h00
CJPM — VOTRE AMIE SUZANNE. (1 h.).

CBJET — VA.P. Inv.: le marechal Nguyen
Cao Ky, ex-premier ministre du Vietnam du

Sud, et le docteur Robert McClure, mission-
naire de l'Eglise Unie. REPRISE.

CFCF — IT'S YOUR MOVE.

R.-0. — ENCYCLOPAEDIA BRITANNICA. “Les
grottes: royaume des ténebres”

TVFQ — TELE-FILM. “Les cing dernières mi-
nutes”. avec Jacques Debary. (1 h. 30).

WEZF — ALL MY CHILDREN. (1 h).

13h30
CKRS - CJBR — LE TELEJOURNAL.

CBJET — THIS LAND

CFCF — THE ALAN HAMEL SHOW. Inv. Alan
Ticke, Bob Seregani, Gil Gerard, Tony Delia

et MacKensie Phillips. (1 h.).

R.-Q. — LE MONDE DES PEINTRES NAIFS. “Les
naifs italiens”.

13h35
CKRS - CJBR — FEMME D'AUJOURDHUL.

14h00
CIPM — CINE-QUIZ. “Scandale à Rome” (5)
it. 1971. Sattire de C. Lizzani avec Nino

Mantred', Virna Lisi et Philippe Leroy. — Les
malhonnétetés de divers représentantsde la

haute société romaine. Accumulation de
scènes caricaturales. Quelques élements

d'intérêt dans l'ensemble. Réalisation de
métier. Acteurs de valeur. (2 h.).

CBJET — THE EDGE OF NIGHT.

WEZF — ONE LIFE TO LIVE.

14h30
CKRS - CJBR — LE TEMPS DE VIVRE. inv.: Un

groupe de Saint-André-Avelin. Partie musi-
cale: Mme Marguerite Duchesneau a la gur-
tare hawaienne; M. Edgar Plouffe, gigueur:
M. Gérard Whissel chante; Mme Thérèse
Legault à l'accordéon et M. Jean-PauiFilion
au violon. — Mme Pauline Corbeil nous parle
d'une courtepointe un peu spéciale et Mme Germaine Bédard nous rappelle les souve-

nirs de sa vie d'étudiante indisciplinée. —

Information: les problèmes matrimoniaux.

Inv.: Suzanne Bourbeau. Activité: taxI-
dermie. tnv.. Pierre Brault. (1 h. 30).

CBJET — TAKE 30 FROM... Derniere de deux
parties. — Le docteur John G. Clark, psy-
chiatre, nous parle des changements psy-

chologiques chez Is membres d’une secte; ie
Revérend Roger Daly qui travaille avec des
ex-membres de sectes religieuses; Jane
Hawtin, membre d'un organisme qui diffuse
de l'information sur les sectes; et Michael
Korpveld, un ex-disciple de Moon.

CFCF — Cv MOVIE SPECIAL. “Home to Stay"
(4) Can. 1978. Drame de D. Mann avec
Henry Fonda, Michael McGuire et Kristen
Vigard. Une fillette prend la défense de
son grand-pere quel’on veut placer dans un
foyer. Film tourné pourla télévision. Scé-
nario intéressant. Mise en scene habile.
Bonne interprétation. — E. (1 h. 30).

R.-0. — RECOURS. "Les arbres".

TVFQ — FENETRE SUR...

15h00
CBJET — THE BOB MCLEAN SHOW. (1 h.).

R.-Q. — L'ECRAN GEANT. “Unebelle tigresse”.

TVFQ — DES CHIFFRES ET DES LETTRES.

WEZF — GENERAL HOSPITAL. (1 h.).

15h20
TVFQ — PASSEZ DONC ME VOIR.

15h40
TVFQ — ACTUALITES REGIONALES. “le sud-

ouest de ia France”. (1 h.).

16h00
CIPM — TARZAN. “Alex Is grand”. Avec Ron

Ely et Manuel Padella Jr (1 h.).

CKRS - CJBR — BoBIND.

CBJET — BEYOND REASON.

CFCF —THE MAD DASH.

WEZF — THE EDGE OF NIGHT.

16h30
CKRS - CJBR — woooy LE Pic.

CBJET — ALL IN THE FAMILY.

CFCF — FAMILY FEUD

WEZF — THE MERV GRIFFIN SHOW. (1 h.).

17h00
CIPM — JANETTE VEUT SAVOIR “Si une per-

sonne adoptee doit rechercher ses parents”. (1

h.), REPRISE.

CKRS — CINEMA DE 5 HEURES. “Crépuscule
sanglant” (Red Sundown) (5) - E.-U. 1955
Western de J. Arnold avec Rory Calhoun.
Martha Hyer et Dean Jagger Un ancien
hors-la-loi devient l’adjoint d'un sherif.

Histoire familière. Realisation valable
Rythmerapide. Interprétationsatisfaisante.

{1 h.). Suite à 18h12

CBJET — THE BEACHCOMBERS.

CFCF — THE PRICE IS RIGHT. (1 h.).

CJBR — COSMOS 1998. “Le retour des Dor-
cons”. Avec Martin Landau et Barbara Bain.

La base lunaire reçoit la visite d'un vais-

seau Dorcon, le peuple le ptus puissant de la

galaxie et ennemi farouche des Psychons
dont fait partie Maya. Le chef des Dorcons

exige que Maya leur soit livrée. (1 h.). RE-
PRISE

TVFQ — POUR LES JEUNES.

17h30
CBJET — THE MARY TYLER MOORE SHOW.

WEZF — NEWS. (1 h.).

17h45
TVFQ — SOCIETE D'AUJOURD'HUL (1 h. 15).

18h00
CJPM — NOUVELLES.

CKRS - CIBR — CE SOIR.

CBJET - CFCF — News.

18h07
CKRS — ACTUALITES REGIONALES

18h12
CKRS — CINEMA DE 5 HEURES. “Crepuscule

sanglant”. Voir 17h00.

18h30
CJPM — MA SORCIERE BIEN-AIMEE. “L'art

d'être grand-pére”.

R.-0. — LES AMIS DE MES AMIS. “Les enfants
de l'île”

WEZF — BEWITCHED.

18h35
CJBR — CE SOIR REGIONAL.

19h00
CJPM — LA PETITE MAISON DANS LA PRAIRIE
CKRS — LE JARDIN FAMILIAL. Avec Jean Du-

charme et Georges-Henri Poirier Comment

faire un potager.

CBJET — HAPPY DAYS. “Get a Job”. — Richie
est fortement attire par une femme plus âgee

que lu: qui l'a engage pour un petit travail de

réparation. REPRISE

CFCF — THE WALTONS. Avec Michael Lear-
ned et Ralph Waite. (1 h.).

CJBR — QUELLE FAMILLE.
R.-Q. — LE MONDE DES PEINTRES NAIFS, “Les

sculpteurs naifs d'Amérique du Nord”.

TVFQ — MIDI-PREMIERE. (nv.
Mouskouri.

WEZF — HOGAN'S HEROES.

19h30
CKRS - CJBR - CBJET — BASEBALL DES

EXPOS. Au Stade olympique de Montréal. les

Cubs de Chicago rencontrent les Expos

Comm.- Guy Ferron. Analyste: Jean-Pierre

Roy. Statisticien: Pierre Murphy. (2 h. 30

appr}

TVFQ .— TELE-FOOT. Championnat de

France Extraits de rencontres a déterminer

entre: Marseille-Sochaux: Angers-Nantes:

Nana

mercredi 4 juin
Metz-Monaco; Nimes-Saint-Etienne. Coupe
d'Europe. le point avant les différentes fi-

nales UEFA - Coupe des Coupes-Clubs
Champions. Rubriques: ces buts venus d'ail-
leurs - Les échos. (1 h.).

WEZF — ALL IN THE FAMILY.

20h00
CJPM — JEUNES EN LIBERTE. “La rencontre

avec Angèle”. Avec Denis Bouchard, Jo-Ann
Quérel et Marcel Leboeuf. —- Alexandre, Sta-
mislas, Bernadette et Natacha, quatre jeunes

étudiants, descendent de l'autobus pour ve-

nir s'installer sur la ferme de l'oncle de Sta-
nislas qui leur prête sa maison de campagne

pour la période de vacances. lis sont très

heureux à l'idée de passer leurs vacances

dans un decor aussi enchaneur. Un petit
détail semble pourtant les agacer un peu.

CFCF — QUINCY. Avec Jack Klugman. (1
h.).

R.-0. — DROIT DE PAROLE.

WEZF — FAMILY. Avec James Broderick et
Sada Thompson. (1 h.).

20h30
CJPM— MOI, J'VEUX CHANTER. Avec Johanne

Champagne, Nicole Cadieux et Jean De
Gagne.

TVFQ — TELE-FILM. “Les cing dernières mi-
nutes” Avec Jacques Debary. (1 h. 30).

21h00
CJPM — FEMININ PLURIEL. “Janine, vendeuse

de produits de beauté”. Avec Louise Latraverse
et France Castel. Francine et Janine ont
fait le projet de se payerdes vacancesdansle

Sud. Pour disposer d'un peu plus d'argent,

Janine se laisse convaincre par son profes-
seur de coiffure, de vendre des produits de
beauté.I lui a même suggéré un petit boni-
ment d'introduction. Loin de l’encourager,
Francine tourne le tout à la blague.

R.-Q. — PRISE 1.

21h30
CIPM — UN AIR D'ETE. (1 h.).

22h00
CKRS - CJBR — jazz DE MONTREUX.

CFCF — BILLY GRAHAM: CENTRAL INDIANA
CRUSADE.

TVFQ — FENETRE SUR...

WEZF— VEGAS. Avec Robert Urich. (1h).

22h30
CJPM — LA QUOTIDIENNE.

CKRS - CJBR — LE TELEJOURNAL.

CBJET — THIS WEEK IN BASEBALL. Avec Mel
Allen.

TVFQ — DES CHIFFRES ET DES LETTRES.

22h31
CIPM — LES NOUVELLES TVA.

22h50
TVFQ — PASSEZ DONC ME VOIR.

23h00
CJPM — sports.

CBJET - CFCF — News.

WEZF — THE BOB NEWHART SHOW.

23h10
CKRS - CIBR — NOUVELLES DU SPORT.

TVFQ — ACTUALITES REGIONALES. ‘Sud-ouest
de la France”.

23h15
CJPM — DERNIERE EDITION.

23h20
CKRS - CJBR — REFLETS D'UN PAYS. De

Rouyn. "Une tourbiére de mousse de sphaigne” II
y a plusieurs centaines d'années un lac se
voyait envahrt par une plante appelée

sphaigne. En 1979, ce lac est compléte-

ment disparu et à sa place on retrouve de ja

tourbe. Méthodes d'exploitation. Le plus

Jeune site historique du Québec, Le village
minier de Bourlaraque, près de Val d'Or

Implications du site historique. Anim.:
Roxanne Gaudreau. (1 h.).

23h21
CFCF — PULSE.

23h27
CBJET — THE CITY TONIGHT.

23h30
CJPM — FILM-D-DIX. “L'assaut des jeunes

loups” (Hornet's Nest) (5) -— E.-U. 19870.
Drame de guerre de P. Karlson avec Rock
Hudson, Silva Koscina et Mark Colleano. -
Un officier blessé dans une attaque alle-

mande est rescapé par un groupe de jeunes

garçons. Aventures guerrières rocambo-
lesques. Mise en scène superficielle. Réali-
sation technique honnête. Interprétation ar-

tificielle. (1 h. 30).

23h45
CBJET — GUNSMOKE,

WEZF — THE LOYE BOAT. Avec Gavin Ma-
cteod. (1 h)

00h00
CFCF — THE TWELVE MIDNIGHT MOVIE. “Under-

ground” (5) - G.-B. 1969. Drame de guerre
de A. Nadel avec Robert -Goulet. Danièle
Gaubert et Lawrence Dobkin. — Un officier
américain revient en France pour venger sa
femme torturée par les Nazis. — Histoire

conventionnelle. Mise en scène banale. As-
sez bonne interprétation.

00h20
CKRS - CJBR — CINEMA. “Quand la ville

s'éveille”(5) Fr 1975. Dramepolicier réa-
lisé et interprété par Pierre Grasset avec Ray-
mond Pellegrin et Marc Porel. — Un jeune
photographe exerce un chantage sur un an-

cien truand qui a organisé l'attaque d'un
camion blindé. - Suspense ténu. Situa-
tions artificielles. Personnages convention-

nels. Bons comediens mal utilises. (2 h.).

00h50
WEZF — BARETTA. Avec Robert Blake. (1

h.).
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¥ Un seul membre...
* mais une volonté de fer.

…
.

problèmes auxquels les associa- x

tions doivent faire face: il n’est ;
donc pas question pourelles d’éla- +
borer des programmessportifs per- HN

manents auxquels les handicapés
pourraient adhérer pour parfaire 9%
leur condition physique et se déten- 4z=-

dre. Les handicapés ne jouissent ,,

présentement que desix à huit mois AZ

d'activités puisque celles-ci sont
interrompues pendant la saison
estivale; cette situation intolérable 4x
les empêche de poursuivre un en-

       

  

Les handicapés ne peuvent par »,-

ailleurs pratiquer de sports si une3
formule de prêt d'équipement n’est Àz
pas instaurée. En effet, ils n'ont -
généralement pas les moyens de se 4x: -

+ _ doter par exemple de skis de fond
résumé ou de skis alpins. Si les associations

sportives pouvaient d’une part leur -

La grande majorité des employeurs refusent Prêter l’équipement de base, et

d'employer des handicapés et contribuent à nier leur d'autre part organiser un système
droit au travail. Les jeunes sont relégués dans des de transport, cela les inciterait tout ¥*
écoles spécialisées, les paraplégiques se font encore jeunes à se tenir en bonne forme et 4e
refuser l’accès à certains services. à développer leurs capacités. gsxs

x Je crois vraiment que le Sport be -
U es a menNe Jost un des moyensles plus valables Y*

pour améliorer le sort des handica-4%
€ pés. Il leur ferait oublier leurs 44

Mais pour quede telles mesures jours indispensables aux handica- soucis, leur handicap, tout en leur
se concrétisent, il faut que les gens pés. Combien d’unijambistes préfè- permettant de rencontrer des gens.
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trainement bien dirigé qui les inci- 2X wll ne

terait sans doute a s’impliquer plus le besc
largement dans ce secteur. culture

Afin que les handicapés puis- 9 péens

sent bénéficier des mémes services x plus tô

que ceux offerts à la population en Y de mes

général, il serait peut-être bon de person
penser une nouvelle formule. Les &4 ( tance’
fédérations sportives pour gens nor- França
maux étant dotées de structures frança
bien établies, fonctionnelles, pour- ES ‘françé
quoi alors ne pas intégrer les faux m

handicapés au sein de ces groupes? tie. La

Il suffirait de former adéquatement x | grands

certains individus qui, par la suite, : nages
pourraient faire bénéficier les han- vrosés

dicapés de techniques d'apprentis- az
sage spéciales. De cette façon les tr
handicapés pourraient s’inscrire à
des activités sportives bien organi- ag
sées, ce qui leur permettrait de
cotoyer des gens normaux et de LAB
s'intégrer davantage dans leur mi- Ag (udiat

lieu. Le sport deviendrait ainsi le Ce ans
moyen par excellence pour favori- en L

ser l'entraide et I'intégration J Polyval

sociale. faire le
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ordinaires soient prêts à les endos-
ser pleinement. C’est à eux qui

revient la responsabilité de faire
savoir aux élus qu'ils sont disposés
à supporter les coûts de tels inves-
tissements. Il y a des sentiments qui

ne s'imposent pas à coups de lois:
lorsque la masse des citoyens sera
consciente de son devoir envers les
plus défavorisés, le gouvernement
n'aura plus d’autre alternative que
de développer des politiques sus-
ceptibles de favoriser l'entraide

collective, le respect d'autrui.

Individuellement et collective-
ment, nous avons une longue lutte à

mener,celle de la justice; ie jour où

chacun assumera de plein gré l'éga-

lité sociale en en faisant son propre

cheval de bataille, on ne parlera
plus d'injustice mais de charité.

En attendant ce monde meil-

leur. les parents, les amis des

handicapés ont la lourde tâche de
préparer ceux-ci à cette ère nouvel-
le en les incitant à être autonomes.
Les handicapés ne doivent plus être
surprotégés, dorlotés, pris en pitié;
cela tue l'initiative individuelle, la

débrouillardise, la liberté de ces
êtres qui ont besoin comme n'im-
porte qui de manifester leurs ta-
lents, d’exploiter leur devenir, d’a-
voir un milieu social normal. Trai-

tés comme les autres, ils ne s’en

sentiront que mieux; ils appren-
dront graduellement à jouir de la

vie dans la mesure de leurs capact-

indépendants, ils en
oublieront leur propre handicap

pour se jeter à corps perdu dans

l’aventure de la vie.

Les handicapés peuvent accé-
der à des postes importants, beau-

coup d'entre eux ont d'ailleurs, .
réussi à prouver leur compétence.
En Europe, où la mentalité est plus
favorable à l'intégration des handi- _
capés, des médecins unijambistes, &
des ingénieurs paraplégiques, des
sociologues aveugles poursuivent

leurs activités sans contraintes

Mais pourcela, ils ont renoncé à la
susceptibilité dont font preuve
beaucoup de handicapés. Ils ont
décidé de foncer, de renoncer à la
timidité, de sortir du milieu scléro
sé des handicapés, de ne pas avoir
peur de demander del’aide lorsque
cela s'avère nécessaire. Ils ne
parlent pas de leur maladie, savent
se dégager de leur handicap et
profiter de la vie.

Il ne faut pas avoir honte
d'utiliser au maximum les moyens
qui nous restent. Jean Byrns, de

Sherbrooke, l’a bien compris, lui.
Privé de ses deux jambes coupées à
ras le corps, il ne s'empêche pas

pour autant de sortir. de voyager.Ciermont Côté et Marcel Radovix, êtres incomplets, handicapés: ce
unijambistes français.de vaquerà ses activités. I] marche

sans prothèse puisqu'il n’a pas su
s’y habituer: muni de gants de cuir
et d’un coussin,il se glisse sur le sol
avec une agilité déconcertante et
peut ainsi se déplacer à sa guise.
Jean Byrns aurait bien pu se don-
ner toutes les excuses imaginables
pour s’enfermer dans la résignation
et les gens l'auraient sans doute
approuvé; il a cependant choisi de

Fa lutter, de vivre normalement.

N Les prothèses ne sont pas tou-
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rent s’en passer puisqu’ils réussis- Mais beaucoup de handicapés pen-M
sent à se débrouiller bien mieux Sent encore aujourd’hui que le
sans elles. Je ne porte plus moi- sport n’est pas fait pour eux; ils +X
même ce bras artificiel que je ignorent que plusieurs de leursMy
m'étais procuré il y a plusieurs semblables, souvent plus démunis,

années; je me suis rapidement Ont réussi à dominer leur corps+
aperçue que mon moignon était presque parfaitement. J'ai vu desdy
devenu si habile que cette prothése aveugles dévaler des pentes de ski
n'arriverait jamais à l'équivaloir à folle vitesse: un guide les précé.9%
J'ai donc dû la mettre de côté en me dait, leur indiquait la route en4z
disant qu’il valait mieux me priver frappant sur leurs bâtons. Le sport
d'une prothèse plus esthétique est donc à la portée de tous ceux+*
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Jean Byrns, de Sherbrooke, continue d'exercer sa profession de
dessinateur et participe à diverses compétitions sportives.
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qui, dans la mesure de leurs capaci-
tés, désirent réellement se sur-,_°
passer.

   

  

 

  

  
   

   
  

  
  

   
    

 

  

 

Mon plus grand désir serait de
prouver mes dires en initiant moi-àt
mêmeles handicapés au sport; mais
pour réaliser ce rêve, je devrais+
retourner encore une fois aux
études, pour entreprendre cette
fois-ci un cours universitaire enŸ<
éducation physique. Je ne dispose dt
pas actuellement des sommes né-

° cessaires pour mener à terme monŸ
projet: il n’est cependant pas dit
que j'y renoncerai. Le temps arran-
ge bien souvent les choses +X
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Il me reste donc plusieurs luttesYS i
a mener avant de pouvoir bénéfi- nr

§ cier du repos du guerrier et je ne =
ÿ compte pas plier I'échine avant

l'avoir vraiment terminé tout cel
que j'ai entrepris. Je me joins à -

( (eux et celles qui ont compris qu’en -
‘réalité tous les hommes sont desŸ< ”-

n'est qu'une fois unis que nous,
reussirons individuellement et col-3
lectivement à nous en sortir.

À SUIVRE

qu'efficace qui, dans les faits, me

handicaperait davantage.

En me basant sur mes expérien- 3
ces personnelles, je ne peux par
ailleurs m'empêcher de parler ré- x :
habilitation sans aborder le sujet x -
qui me tient particulièrement à .
coeur, le sport. Actuellement, il 4x :
n’est pas osé de dire queles petites ons
associations pour handicapés ne hod
possédent pas les ressources finan- $i
cières pour offrir des activités x  
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Polyvalente de la Baie

Uneréussite pour le Théâtre étudiant
 

“II.ne faut donc pas s'étonner si

le besoin de rire des références

culturelles et des mythes euro-
péens s'est fait sentir chez moi

plus tôt que le goût de m'amuser

de mes racines américaines. Les

personnes des ‘Héros de mon en-
fance’ sont des imitations de
Français évoluant dans un décor
français factice et parlant un
‘français de France" emprunté,
faux mais, évidemment, très châ-
tié. La grammaire y est reine et le
grand style fou du roi. Mes person-
nages sont, comme toujours, né-
vrosés mais cette fois, ils sont cul-

tives.” (Michel Tremblay)   
par Yvon Paré

LA BAIE — Méme si le théatre
ctudiant ne semble pas en pleine
expansion, il est quand mêmevi-
vant Le Théâtre étudiant de .
Polyvalente de la Baie vient d’er
faire la preuve.

Th
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Trois représentations mettant
en vedettes Chaperon, Poucet.
Cendrillon. Carabosse, Marjo-
laine. ie grand méchant Loup, le
Prince charmant et quelques
autres. En plein conte quoi!

Ils étaient tous là grâce à la
plume de Michel Tremblay et à
l'entétement et à la ténacité de
ces étudiants qui ont décidé d’y
mettre des heures et des heures.

Et ce fut un succès. L’ovation à
la toute fin' Un succès malgré un

texte de Tremblayavec des hauts
et des bas. Ce n'est pas là le meil-
leur texte que Michel Tremblay
a pu nous offrir. Il s'étirer.
tourne. piétine. revient, repart,
surtout dans la seconde partie.
commesi l'auteur n'avait pas su
comment quitter ce monde qui
ne fait même plus rire les en-
fants.

Mais nous ne sommes pas là
pour faire le procès de l’auteur.
Un conte de fées. C'est ça!

Arbres géants, grandes fleurs,
l'ambiance v était. Un beau dé-
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cor. le décor qu'il fallait.
Ca démarre bien!

Avec Chaperon. le vrai. le
rouge, la petite fille aux sandwi-
ches et à la grand-mère malade.
Poucet s’est déguisée en Chape-
ron... Pourquoi? Nous ne le sau-

rons jamais! Poucet et Chaperon

seront les guides. les meneurs
ceux qui nous feront signe tout
au long de la représentation. À
quelques pas derrière. le grand
loup pas si méchant que ça qui
n'attend que le moment de
manger.

Le jeu. voilà la grande ques-
tion!

oursuivie...en justice =um
LIESPAR LE SANG

tervenir avant plu

Ce fut une réussite même si
certains comédiensse sont parti-
culièrement distingués. En tête
de liste. Chaperon qui a joué
avec toute l'énergie dont elle
était capable. Annie Bouchard y
est allée à fond de train tout au
long de la repr“sentation et c’est

ce qu'il faut. Poucet l'a bien se-

condé. André Boulanger avait un
jeu plus sobre mais il était la,
présent. sympathique. attirant.

Richard Duchesne faisait un

loup plus que sympathique de
même que Denise Lalancette en
Marjolaine. Les autres
comédiens et comédiennes

de sa popularité à dé- contre le professeur

jouaient avec un peu moins de
convictions mais pas assez pour
nous faire perdre le fil.

Une autre remarque bête et
méchante comme le grand loup?
Tous les personnages, les

comédiens décrochaient pen-
dant les chansons, les pièces mu-
sicales. On se dandinait. on se
balançait interminablement. Le
théâtre ne tolère pas ça. Il n’y a
jamais de points morts quand un
comédien est sur la scène.

11 joue continuellement. L'en-
semble des comédiens laissaient
tomber leur personnage pendant
ces moments musicaux. Il y au-

rait eu des jeux intéressants à

faire. des jeux formidables à in-
venter. Tout le monde attendait
avant de repartir. Même Poucet
et Chaperon qui en mettaient
plus que pas assez avaient des
comportements, des ‘’agisse-
ments” qui n’allaient pas trop
avec leur personnage. On aurait
pu travailler ce côté-là.
Mais dans l'ensemble. le

Théâtre étudiant de la Polyva-
lente de la Baie peut être fier. Il
s’est attaqué a une oeuvre diffi-
cile, autant par l'ampleur du
texte que par les jeux exigés. Ils
s’en sont bien tirés. Une belle
réussite.

   
— Brigitte Bardot.
grande star du cinéma
français des années 60.
aujourd’hui âgée de 45
ans. est poursuivie en
justice par un profes-
seur qu'elle a accusé de
‘“torturer’” des chiens
dans son laboratoire.

Le professeur Henri
Sarles. directeur de
l'Institut français pour
la santé et la recherche
médicale (Inserm) re-
proche à l'actrice d’a-
voir affirmé dans des
interviews qu'il faisait
souffrir les chiens plus MINI-COBRA reviens pas? J'ai besoin de toi tu sais.
“pour sa renommée” MOTORISEE neme laisse
que pour les besoins de
la recherche. Le procès
contre Brigitte Bardot
et deux hebdomadaires
qui ont publié ses pro-
pos a commencé mardi
à Marseille, mais le ver-
dict ne devrait pas in-

sieurs semaines.

L'actrice. depuis

qu'elle s'est éloignée
des studios de tour-
nage. a consacré beau-
coup de son énergie et

fendre les animaux
(bébés phoques, che-
vaux d'abattoir et ani-
maux utilisés pour la
recherche
scientifique). Elle avait
elle-même témoigné

Sarles dans un précé-
dent procès intenté en
décembre dernier
contre le directeur de
l'Inserm par la “Ligue
française contre la vivi-
section”
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BACON
tranché régulier, épais ou
saveur d'érable

Maple Leaf

pat 500 g 1.
 

Maple Leaf

pat 1 1b

SAUCISSES FUMEES
ordinaires ou tout boeuf 1 39
 

5 variétés

Maple Leaf

250 g

 
 

SAUCE POUR SANDWICHS

CHAUDS 2/.69

 

bocal 10 oz

Roberto bte 425 mI

1.59
POULET DÉSOSSÉ

.99

avec bouillon

1.69

 

CROUSTILLES
régulières
St-Castin sac 250 g

MARGARINE

molle Monarch

cont. 2 lb

MOUTARDE PRÉPARÊÉE

 

bout. 750 ml
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produit de la Californie

Canada #1
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produits des Etats-Unis
Canada #1

BULBES D’AIL

produits importés
contenant de «6»
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variété Spartan
produits de C. B.

Canada de fantaisie

la livre e
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18 191.
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1.19

 

 

 

calibre grosseur 138

Sunkist

couleurs assorties

White Swan pqt 4 rlx

JUS D’ORANGES
pur Kraft bocal 64 oz

BREUVAGES AUX
FRUITS
saveurs assorties
Okadoka pat 6 bout. de R00 ml

DÉTERSIF EN
POUDRE
All concentré bte 2.1 kg

 

1.69
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2.99 
 

Roberto bocal 200 g

59French bocal 16 0z

BISCUITS

Ritz bte 450 g
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Brunswick bte 34 oz
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FRAIS
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CHAMPIGNONS

morceaux et pieds
Riviera bte 10 oz

  JUS D'ORANGES
Minute Maid 9s

©bte 12 oz83
 

CATSUP DE FRUITS

Canadiana
bocal 426 ml
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format personnel
Lux bte 3 barres1.89
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Social Thé
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Map-O-Spread
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blancs ou jaunes1.69
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ASSOUPLISSEUR DE TISSUS 

LOTION SUN TAN

Noxzema bout. 130 ml

liquide Fleecy
cont. 176 oz1.99 8.79
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